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méricaineDo Maragesa I
(Nov 5)

Une’ demi-heure ‘aprés, tous.deux, le curé ef
Paul, roulaient côte à côte dans'ladirectiondu vil-
lage. Paul parlait; parlait, parlait! Sa mère n’é-
tait plus là pour le calmer et pour le modérer.-Sa
joie était débordante. 1 |
—Non, voyez-vous, monsieurl'abbé,- vous“ ayez

tort de prendre les choses au tragique...... Tenez,
regardez ina petite jument, comme elle trotte !'|.
commê elle lave les pattes ! Vous ne la connaissez
pas. - Bavez-vous ce que je l'ai päâyée ? Quatre:
cents‘francs. Je lai dénichée, il*yà. qui soirs,
dans’lés brancards d’une charrettede-‘marafcher..
Une foi que c'estbien dans son train,-¢a' vous fail
quatre lieues à l'heure, et on en à plein les mains,
tout le temps. Regardez, regardez“donc comme-
elle tire ! comme o dourime, Allons ! tôt LL)
i] RA Rien ne Your presse, n'est'ce’, pas, inon-
sieur l'abhél, Vgnlez-vous fenteek.les.hols2.Ca
vous fera du bien de prendre un peu lair.........Si
vous saviez, monsieur l'abbé, commesj'ai del'affec-
tion pour vous....£.et du respect:1:..x. Ja-n'ai» pas
dit de bâtises,tout-Ad'éivare,» dévaiit#vous 2 «Lest.
ce dontje, serais si fâché !
—Non;mon-enfant,je-n'ai rien-entendu---—-—-
-—Alornouspranohle.chemivides écoliers. int
Après s'être jeté-à gauche, sous bois, Päaulyrevint:

à salprentisré phbaéé" Se oo CR
“Je vous disaïs donc, monsieur La , que vous

avioz tort-dè: prendre ainsi lesghoges:tragiquement.
Voulez-vous‘què-je-vousdise'cé que je pensé?C'est.
très heureux se qui vient eee Se
—Trés hourqyxs.5SJ¥lMmeniioux;les Scott & Lon:-7;
eval nelesGalland. “Ne L'avét-vous.paseutes-
u tout l’heure, M. de.Larnac, oser leur reprocher.

de dépenser follement leur-argont? [1 08stjüniaïs
fou de dépenser. son argent. ‘Ce qui estfou, c'est}
de le garder. Vos pauvres,—car, j'en Suiäbien sûr,
Cest surtguEÀ, vos pauvres que vous,penses—eh
bien! vos pauvres ont ifait aujourd'hui-:ünebonne.
journée. Voild' mon opinion. La’ reli i,1 eligion'?... oui,’
a religion.;»dlsn'irdnt, pas à‘laméssdt/!....cela:
vous fait du’ cha,

seule ?…..Je t‘'emm

'n"ped/d'argent, e. L
simplement du monde,et lamoitié de sa vie appar-

in, c'est tout naturel, mais-ils|.

j Een eee A mes fi
Ce lieutonantd’artillorie s'appèlaïtJean néynduai

C'était le fils du médecind&cafpaRnequi re
dansle cimetière de Longueval.

stite cure; ün‘docteur Keynaud, le grand-père de
eän,:étgit. installé dans™ib Yiante maisonette,

sur la route de Souvigny, entre les deux chdWwiux
de Longnôväl.et de Luvardens. 120
‘Marcel, leAl8 du docteur. Reynaud, Lerminait à

Paris, ses études de médéeime. C'etait un grand
travallteur, d’une rare distinction d'esprit. H fut
reçu le prémier au concours d'agrégation.Ilétait
résolu à rester à Paris, Aytenths ‘Ta Tortuite.o.... et
tout déjà lui promettaitla plusheureuse et plus
brillanto carrière, quand'if reçut, en -1851, la nou-
vellè de la mortde son père, frappé d’une attaque

adorait son père. IIpassaun mois au-
pitsde sa piètre, jet,au boùt dé cetemps, parlu de
Jénécossitéà son !8 de son retour A'Paris. ;
_ zpÇest vrffi, lui dit-elle tristement,il faut que tu

as”
7Zomment1 ue je parte?… Que nous partions.

Est-ce q de tu erdis que je vais le’ laisser ici loule
nd.” °

—AdIErvivre à Paris 1.7% Quiltéice pays on_je
suis née, ou lon peré a vécu,od il cst mort Lui...
Jafiiis j9 BeFodrrai, mon enfant, jamais! Pars
seul} puisque ton aveniret ta vie sont la-bas. Je le
connais.” Je saig que tu’ ne m'oublieras pas, que tu
viendfas me voir souvent, très-souvent.
—Non, ma mère, répondit-il, je resterai.

+ 11, xesta…,. Sès espérances, ses ambitions, toul
en Une mindte, s’évanouit, disparut. Il ne vit
qu'une chose& lé dévoir,qui était de ne pas aban-
donner sa mère âgéect sodffrante. Danscedevoir
simplement acckpté et sitiplèment accompli, il
trouvale bonhepr- D'ailleurs, au-bont’ du*-compte,
Cement guère qpe dans ledéyoirque se trouve le

ear.
Marcelse lialde bonnegrice et'do bon cœur à
Bonéxisténde nduvelle. Il continua la vie de son
père, reprenantle sillon à la place même où celui-
ci l’avail quitté…Il se donna tout entier sans re
grèts'et sansarrière-pensée, à célte obscureprufes-
sionde médecin dè village. Sonpèreluiavait Inissé

un péu de térre. Il vivait le plus

tenait auxpauvres gens,de qui jamais il ne voulut
recevoirun sou} C'étaitson seul’ luxe. |. R "dar . ; + , . Neh Tevous enverrontdail'aggent,beacon;dlargents.4.Gy, joune Allo se trouva sur son chemin, sanset vous le prendrez, CL vous, aurez bien raison.

Vous voyez bien que vous ne dites : Ça.
être une plüiè d’or surtoutle pays... Un moüvoe
ment! un tapage !désvoitüres -à-quâtre chéveaut;
des postillons poudrés,des rallyepapers, des‘ chas-
ses à courre, des bals, des feux d'artifice......Et 13,
dans ce bois, dans ‘cetteallée oit'nous sotnmes, jo
retrouverai peut-êtré: Paris avänt qu’ilsoit long-
temps. Je reve di.les, eux amazones et- les deux
petits groonmis dont“je” pärlais-lout à l’houre: “Si
vous saviez;comme ellès‘sont gentilles àélieval;les
deux sœurs! Un matinj'ai-fait, derrières, elles tout,
le tour du boisdeBoulogne, à Paris. Je les vois
encore. Elles avaientdeschäpeauxgris à haute,

figure, et deux grandes amazones sanstaille, avec’
une seule couture qui suivait laligne di*dos......
et il faut- que les femmes ‘ soient’. fièremeuit: bien‘
faites pour porter des amazonescomme gat;Parco.
que, voyez-vous,monsieurl'abbé,aivéc. les; amnazo-
nes sans : faille,il n'y4-pas de :tricherie:-posei- |sise! a : ’ble...

Lacuré;depuisaflélqüÿpe- instdints, HEHE¥
plus aucune attenlion aux discours de «Paul..La:
voitureélait'engagéedad‘ak allée assez. \ongue,
et parfaitement-droite. -Au-bout-de--cette-allée e
curdvoyajtvenit"lidcavalier augalop.~~7
—Régardezlong, dit:le curé aiPaul,:regaides

donc. “VaDs avez de meilleurs: yeuxquid,mor.Est
ce que Cè-d'est pas Jean, là-bas?. + $Rata
—Maisoui, c'est Jean: !Je--reconnais:sa jument|-

grise. de fe EE
Paul aimaitles .ghevaux:

valieregarderlé , regardait”
c'était Jean ; et, en apercevant “de loin=le-curé”ek|:. —Envoyez-moi Jean tous les matins, lui ditelle,
Paul,il agita enLairdon -képi, quiportdit deux’ga- jevouslo. renvérrai.tous:les, soirs. Le précepteur

taillons d’or. Jean é ieutenant‘œu régiment”d'ar=
tillerie en garnison à: Souvguy. -
Quelques instants après,iljs'arrôtaitprès. de la

Petitevoiture, et, s'adressant'ati-vuré: ~,.
—dJeviensde.chez vous, molspa rain,et:Pauline

m'a dit'quevous étiez allé à Sodvi ny,pour 15-Ven-
te. Eh bien ? qui*l’a acheté, le ch tod... af T4

  

—Une Amëritaine, madame Scott.
—Et Blanche-Conronna ? .i-
—Lamême madame-Séotts ;
=la fords.toujoursomeSeoAe .
—1Tu Yas dit, répliqua Pau)......:;3Etje’ 1aconnais;

madame Soolhere.6100Va§aniisetdon a
de te présenterai....;-8éuJementca‘fait_de;la
peine 3 M. P'abbé...... parceique{c’est une. Améri-
cainey.une protestante. ‘0201 1 04
—Ah | c'est vrai, mon : pauvre-parrain….. Enfin

nous cauterons de tout. celàdemain.”Firai:âîner
avec . vous, j'aiprévenu, Pauline, Je-n'aipas-letempsde in'arrêler,je suis”d6 semaine,“OLiFfautque-je sois auquartier àtrois heures. eme
—Pourla botte ? ditPa Mureobowe 2
—-Oùi, four,la batte™}SAWFEVoIBailing!A,demain, ION PAFTAIN |: ov 048 cc fie Sep anni anes ai
Lelieutenantd’ärtillerie.reprit le

rendit lamainà son tit cheval, -
ean, dit Paul, quel brave garçon, - * ‘-=-houPalqueDavegares;

—I n’y à rien de meillëür aù mondequeJean !—Non,rien de mallledF1 "7 14
seperdait20e Estourna pourqoirencoreJean;qui

déjà dans làprofondeur 08, ~.,—Oh1 si, iva voustoesvÉbbé1 cit
anenoPaso rhe vi, Eh: bien !*vou ez-voûd queje vousdise, monsieur I'abbé ? il -n'y arien de meilleur#au mondeque zous Jeux,vous étJoan. “La Joi, la vérité !i200 ! lenez;le bon terrain pour‘tfotter1*Jé'väisliaser’ mlfokier.Niniohet70%T àappelésNine

     

   

Shee

:galop;* Paul

SITY gamawyyg Loa eb210 Py TrePaul de‘la pointe-de son-fouet,cäréssa.leflancde,

  

pas non. . Ca. va |-

:mèro et assista en
-dvpetit-fils. red
. Aforce de se rencontrer au ,¢hevet’a8"celix qui

devoir: Jean

G Fi z7-Rienà, >

Niniche, qui se mit à"“trottérd'i d'à’ PER PEenn

PaulloutTovoupis4dpotiatdun,pratddSoinSngmetOASGrlinRyÀ ES TL
—Maisregardez donc commoe116 "lave 16s, pala]« oh ivent Leta Bont aD)monsieur” bbe rogardez dong comme ellolève pes FEET HE boream ay

lesre131 régulitrot.....Ung Araie.méca-| . CE sai :A enches-yous - pour vd otnie Nailive ae. 2 gone ;
J'abbé,- ‘faire = qe A wp -duig oJI Sh

peu pourvoirMaeDlaiaivàPaul; ser pencheri crime

fortune, ch nte et seule aumonde.
Il l'épousd. ‘Cela :sè passait on-:1855, et l’anjiée

.suivanie réseryaitau docteur Reynaudune grande
douleur et une grandejoie : la mort, de sa vieillb
mère et la naissancede sou fils Jean. PET
A six semaines d’intervalle, 'abbé Constantin:ré-.

cila les prières des morts sur latombe deTa grand}
qualité de parrain; au’ baptême

souffraient et dé‘teux ° qui” ‘mouraient, ‘le. prê-
tre'et lu médecin, du“même‘cœur ‘et du même
mouvement, avaient été attirés et portés l'un vers

foririe, dePBS.voilés'noiré bien ‘plaqués suila l'autre. Ils s'étaient sentis’dela mêmefamillé,, de
la méme race,le larac
des bienfaisants;‘> Ga i

Les années succédèrent auxannées,calmes,dou-
ces, dans les pleines satisfactionsdu tiuyailet dh

prandissait...2.. “Tlprit avec sort pèré,
eçons d’orthographe, avec le curé ses

2 des tendres, dés-justes et
D'un ct

ses premièrés

abprieux;il-fit dé tèls‘progrès que’les déux pro-
esseurs,-—le curé ’surtôut,— seitrouvèrent,at bout

"de quelques années,:un ‘peu embañrassés… Lour
télèvedevenait beaucoup trop fort pour eux.
.à Cemomentque la comtesse, aprèsla mort de son

C'est

mari,vint s'établir à Lavardens. _ ;
Ol Elle-amenait un précepteur pour son flls Paul,
‘loquel6tait très-gentil É }quel maïs“très\paresseux petit
hômine. Les déux enfantsétaient: dil;mdme Age;

Madame de: Lavardens ai

tions: - -.- {à

“bu

‘de Paul’estun jeune hommetres distingué ; il ferh
thavdiller nos'deux enfants...Vous me rendrez ser-
vice,‘Jean donnera le -bon exemple a Paul.

}

en'effet, au petit‘geritilhomme 'd’excel-
‘ de travailot, d'application,:. mais ces

exemples.ne furent t'suivis ; !
‘’La: guerre éclata. Le12 noyembre,

geois donna,
ents exemplos

: a i

À sept houres
“J-du'imatin. les mobilisés de Souvigay se réunissaient
sirIigrande place de làville ; ls avaient pour au-
mônier l'abbé Constantin, pour chirurgien-major le
docteur Reynaud,+.Loaf mémio‘idée leur était venue

etempsà‘tous les deux ;:Je prêtre avait soi-
xante deùx-ans,et le médecin cinquaute. !

verguit Longueval et qui passait devantla rnaison
du-docteur. Madame Reynaud et Jean attendaient
surile bord-du chemin.
<L'enfant se jeta dans les bras de son père : “Em-
mène-moi, papa, emmène-moi.” Madame Reynaud
Jeurait-- Le docteur les embrassa longuementtous
es deux, puis-il continua son chemin.
«La;route,à.cent pas de là, faisait un coude. Le
docteur seretourna, jeta‘sur sa femmo et sur son
llsunlong regard...ledernier! Il ne devait plus
Jes; ToeA468 TQVQIT. =... , : . :
- Le:Bjanvier 1871, les. mobilisés de Souvigny atta-
uaient le village dei Villersexe! occupé par les

Prussiens qui avaient-crénelé les murs et s'étaient
barricardés dans les maisons. La fusillade éclata.

une balle en pleinc poitrine et tomba. Il y'eut un
moméntdé trouble et d’hésitation. ’ “En avant! on

une grêle.de balles entrèrent dans-le village, * ~

chaient-aveé lès troupes, Ils s'arrdtérent près du
‘hlèssé. Lesäng lui“sortait àflots parla‘boy he. ; -

faire,‘dit/le'doéteur ; il

in |

  

 
 ur. injehe- levant les paties.…. ;

PensashingleTCsxe A Gad q nls lanes

4

sait
Lorsque l'abbé |.

‘| Constantin vidt prendre, on 1846, possession de sife

"apoploxie, Marcel accourut-d-Longierval, le cœur|;
fee It. )

idres.legons de Jatin,’Jean étail intelljgenyet,

ilsse.connaissaient depuis-leurs plus jeunes années.
toutonri ax < d Madame do Fayard Aft beaucoup le doc

et, toujouxs,; ayant de,| teur Reynadüd;} elle lui fit“ un jour une proposi-jeHan ds) Avion] Ra

Les choses furent ainsi réglées ; et le petit- bour-

…Lebataillon, au départ, suivit la routo qui tra-

-Un mobilisé qui marchaitau premier rang reçut

avant.l#orièrent les officiers, Les hommes passè-
rent par-dessus le- corps do leur; camarade,et;sous

Le docteur Roynaud et l'abbéConstantin mar-

micurtyil'est
es >

C
n
I

begin meh oni tet Neesk

REPRODUCTIONS.

LES NAUNDORFF
Nous oxtrayons de l'Univers la

Riteo suivants due à lu plume d’un
neveu du .regretté Louis Veuillot.
L'on y verra que le talent du nevou
ost bien l'héritier du génie de’ l'on-
ole, ’
Quo nous apprend-on 3 Quelle est

cette noüvello inattendue, qui cuurt
par toute ln presse, ct répaud daus
l'Europe ahurie une émotion profon-
de ? Les Naundorif so désistent! Les
Naundorif s0 sont désistés !

Cela’ cslil bien vrai, cela cat il
pion sûr? Hélus ! oui, cola cst posi-
if. Les Naüudorffno feront poiut
les prucèsqu'ils avaient pris la pei-
ne d'annoncer à si grand fracas, Ils
ne revendiqueront rien devant les
juges, ni ‘couronne, ni héritage, ni
titres, ni nom même. Du haut de
Pris, sa demeure présente, M.
Charles Laurent ne doit pas être sa-
‘tisfuit. Nous non plus, car nous
complions sur ces procs fantastiques
pour joter uno lueur de gaiotd dans
l'atmosplière trop uniformément
grise.
On le sait: trouvant saus doute

que la magistrature épurée lui offrait
des garanties précieuses, incapérées,
la famille de l'horloger prussien ma-
nifestait les intentions les plus pro-
cessives, ‘Ces descendants véritables
d'un LouisXVII en imitation vou-
laient plaider à mort. On edt dit, en
vérité, qué les ardeurs instantes de
la comtesse de Pimbesche ot du Nor-
mand Chicaneau avaient psssé dans
leur saug. Déjà même les partisans
de ces faux Bourbons s’écriaient d'une
voix triomphante: “Voilà une preu-
ve de plus, uns preuvo irréfutable!
Cette humeur procédurière démon-
tre, on effet, indubitablément, quo
nous avons devant nous les enfants
d'uu duc de Normandie!” Et l'on
ne troûväit.rien à répondro à cela.
Combien deprocès n'allaïent-ils pas
intenter, ces princes méconnus? l’ro-
cès à Mmo la comtesse de Chambord,
preimidromont ; procès ensuite aux
neveuxd'Henri V ; il y avait de ce
côté-là des millionsà revendiquer !
Procès enfin à M. ie comte du Pâris,
Qui sorait obligé de remettre dans
ses armes le lumbel, c'est-à-dire’ ln
brisure qui annonce qu'une branche
ost cadeita, Quel entassemont dé‘pro-
cès l’'Ah ! ‘M. le comte de Paris, sur-
tout,duvait être bien préoccupé! Le
lambel lui apparaissait comtammont
‘durant lu voille, le lambel le pour-
suivait jusque dans le sommeil, et
pondant l'horreur des nuits profon-
‘des, a : lé , i La 1

1 epagant devant lui so mon-Le lambel menaçant Bratt

Evidemment ce. lambel était le
plus grave des, soucisqu'il pot avoir

l'hedre prèsente. = 42.
Or, le lambel s'est évanoui, le

cauchemar de chaque instant, le cau-
chemar horrible a disparu. Les Naun-
dorff, nous l'avons dit, ont reuoncé
à leur procès. Maintenant, pourquoi
ont-ils rénoncé? Poser la question,
ce n’est pas la résoudre. On ne résout
les questions en les posant que dana
les discours parlementaires. Il faut
‘donc répondre à Ja ‘question. Que
‘répondre? On donne une cxplica-
‘tion, Laquelle? Serait-ce par hasard
que la magistrature, réflexions faites,
ne semble pas aux Naundorff encore
suffisamment épuréo, suffisamment
mûrie, capable enfin de rendro les
services qu'on attend d'olle? Non,
ce n'ost pas cela, ce ne peut être ce-
la. Serait-ce alors que les fuimeusca
preuves irréfutables ont été détruites
ou quo les Naundorff eux-mêmes, on
sont vonus à douter do leurs droits,
de leur naissanco ? Non, ce n'est pas
cela davantago. Les preuvessubsis-
tent; ct lca. Naundorfl n'ont jamuis
douté de-lbuf naissance! Nous non
lus. +
£ Qu'est-co enfin! C'est parait-il,

 

 

auto d'argent. .
* Fouto d'argent ! L'argent, c'est lo
nerf dela chicane. Sans argent,
comment plaider 1 Comment sur-
tout faire des procès civils? Les
procès civils coûtent trop cher !

Ainsi parlent les Nauudorf.
Eh bien, les Naundorff nous sem-

blent user là d'une mauvaise défaite,
Ils n'ontpag confiance, voilà tout /
N'ayant pas confiance,ils invoquent
un prétexte: lo manquo d'argent.
Ce prétoxte est fort mal choisi ; car,
s'il dégage à la rigueur los Naun-
dorfi, il est très dur pour leurs par-
tisans dont il permet do suspector la
conviction |

Sans doute les procès civils sont
chors, ils'sont toujours chers, et ils
coltout plus oncore aux étrangers
lonuë de fournir la cautionjudicatum
solvi, ca qui est le cas des Naun-
dorf. Main enfin lour prix n'est
pas tellement exorbitant qu'on vent
‘bien le dire. * Et si lea
vrais jenfants du,faux,Louis XVII
n'ont pas réuni..la somme indispen-

ley.c'ost qu'ilane sont- pas bien

"Lafol qui ne finance, -est-o0 unefol sin.
cnt [erat

a “Dono; on bien-l’on a donnéla rai-
= Véritable, et‘‘alors, los partisans

+
|.dée, Naundorff ne sontpas conyain-
? roy o sincères ; ou,bion

Naundoff:sont sin- e

ot  te
ut

rtisans des |d

câres et couvaincus, af alogs on n'a
pas donné la raison Véritable.
La seconde hypothèse cst soule

admissible, les partisans des Naun-
durff étint, bien Cortainement, très
convaineus, très sinoères. Ces fuur-
voyés sont prosque tous do fort bra-
ves gene. Il en est beaucoup, par-
mi eux qui,n'aimant point Monsieur
le comto de Paris, se sont onyngés
dans cetlo aventure fâchouse depuis
la tuort d'Henri V: ils ont été vé-
duits par les allures catholiques que
lo fils Naundorif a su prendre. Ces
dorniers venus no sont pas les moins
ardents, cf ils ne s'aperçoivent poiut
qu'en go mllisnt à co prétendu
piace, ils insultent tout simplement
à la mémoire du comte de Chambord,
accusant celui-ci d'avoir toute sa vie
dissimulé, d'avoir révé toute sa vie
une criminelle usurpation.

Non, ile ne voient pas cela, ou v'ils
le voient, ils n’en marchent pas
moins du l'avant. Cette petite pha-
lauge est remplie d’un zèle ardent
qui la dévore; nous en avons la
preuve dans plusieurs lettres, vibran-
tes d’indignation, que nous a values
Notre article du mois dernier sur les
Nauudorff. Ah ! l’on nous à traité
du la Lelle manière / Nous avons
même été qualifié d'orléaniste / 11
paraît, de plus, uno de ces lettres du
moins l’afrme, que la Légitimité,
journal des Naundorif, nous a exter-
miné complètement. Ello nous a
cousacré un article soigné, daus lo-
quel nous avons’ été pourfendu sans
rémission. Nous sommes mort.
Soulemeut nous n'avons pas pu lire
cet article terrible, le journal en
question ne nous ayont pas été en-
voyé, co dont nous nous plaignons ;
car chfiu, cela n’est pas correct, d’ex-
terminer les gens, et do ne point les
en avertir, co qui fuit qu’ils couti-
nuent à vivre sane se douter de leur
mort ! On aime à être renseigné sur
les choses qui touchent de si près à
son oxistence. Nous attendons la
Légitimité- .
Fn l'attendant avec impatience,

nous voulons dire quelques mots de
deux lettres qui nous semblent mé-
riter, entre toutes celles qu'on nous
a écrites, uno mention à part.

(À continuer.)
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ALLENS LUNG BALSAM.
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Gardes-Malades : on un mot, par tous coux
qui en ont fait un essni raisonnable. Ji

snfatllé ent.
Comme Expectornnt f1 n'a pas d'(gnt

L'enfant le plus délicat pent le prendre sans
| ne conticat pas d'OPIUAI sous au-

cune forme, ;
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Prix modérés.
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COURS UNIVFRSEL. est l’œuvre de L. P,
Hébert, notre artiste canadien. Frappante
de ressemblauc3, parfaite de détails, d'un fni
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dète parfait do la STA UK EN BRONZE,
curgmandée À M, Hébert par le gouvernement
du Canada et qui sata insusurée À uaale
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nant les heures de départ et d'arrirée dos
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Levain concentré toujours frais
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grand nombre d'articles inédits
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littérate-rra.
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 Le-«sermon. du Revrend |
Père Hamon

Nous somes houroux de pouvoir
répondre aujourd’hui au légitimo dé-
sir du public,en leur dennant in eo
“fenso le sormou prononcé cu Géan
~ dimanche dernier par lo ‘Rov P. Ha-
mon. Co sermon avait été écrit d'à-
vance, on sorte quo, co que lous I -

“ blions ci-après en ost lo toxto fidsle.
Outre quo co morceau du lauto

dloquonco sacrée cst admirable tu
point de vuo- do l'enscignoment es

tholique, ot qu’il mérite“d'6tro Ju et
conservé, loa singulidres vécrimina-
tious -qu'il a soulevées ou pluidi
dontil a été lo prétoxto lo eigualunt
nécesssairement à l'attontion du pu-
blic.

L'onsoignomontde la chaire sacréo,
msjostuoux ot sublime, cst bien au-
deeaun den tisérablids: passions ot des
suscoptihilitds sottos qu’il évwille
uelquofois chez coux qu'il flagalla

"Àrien no sorait plus amusant que de
voir combien promptoment conx dont
les oœurs sont en révolto contre l'en-
seigneraont chrétien, so trahissent an
criant de suito qu’‘ou n voulu les
déaiganr, pi ce ori de détrogse, pur 1è-
mel île B'accusent saus le vouloir,

éécelait -les incroyables
dicasce ot les misères  aaus

nom' auxquelles ‘ils ‘ sont' “descen-
dus ; il no témoignait, par cousé-
quent,des humiliantes dégringolades
ge pouvant opérer des ‘Canadiens-

aly “oï-disaut catholiques. Tout
e monde adnisttra que le acrmon
du Révd Pl. Humon 2 l'oxposition
lucide ot strictimeñt oxacto de l'on-
soignement do l'église sux le sujet
wi
àé oment que, pas la moiudro
allusion n°u été faite à un cas parti-
cylior ni à uue parsoune, nih;ye
école, ni à un parti,

quelles terribles responsabilités en.
courent et quelles sublimes 1écom-
penses méritent respectivement les
Tôlres, les hommes d'état ob lps

journalistes,“wxefcant l'un’ de cre
epostolats : suivant

qu’ils lu fout, de manière à sërtir la
causs’din bien et cello du mab; sui-

. vant qu'il combationt pour leotriom-
pho de la vérité où celui de l'erreur.

Or, chose étrange ! © “Voitk que
anésalaurs les journalistes dde La Mi
nevea ot du Mond», ceux de Le I'a
trie surtout, #6 plaignent, se oroiont

: viaés, zo prétendent imaltraîtés. Ile
“ protestent vecéclat du léuroftho-

Mais alors, qui ‘16s ‘empêche de
prendra pour eux lo magnifique tri-'
bat d'éloges décorné“For lo Révd
Père aux journalistes catholiques,
auxdéfenseurs do la causodu bien,
auxsoldats do ls vérité+
Eu s'indiguant, en ss voflant Is

figuro et criaut au scandale, préton-
dant que.ce sermon estune:insullo

défant ne s'aperçoivent-ils donc pas
qu'avec.une ; Aporayablo gauchorio, si
cb n'est’aveclà plus noire malice, ca
sont eux qui“font à leur ami défunt

_ d'outrago d0 lui op erabtsos
en

o folminsoFenslfoconnemis dà
rist ot Los artisans de l'erreur ? ; Hz

n traité. Toht le mondo admù-i | de ?

paix 8avec l'Eglise, su mère, et muni
deses sacrements,les paroles du Rév.
P.: ‘Hawou ne sont-elles pas pour
eux, un gago certain de son salut,un
témoiguuge glorieux, le sujet des
plus douces capérances?

Quolle ineroyable ineptie de leur
part que d'aller tout gratuitemont 80
coiffer du bonnet fait “pour ceux-la
souls qui sont on_révolie contre la
loi de Diou et qui sontles onnemis
de ronFlin !

La’Responsabilité Humaine
 

Allocition prononcés au Géau‘le 11
Mai 1884, pur le lt. P. Hamon,
& J.

 

« Ecce venio cito et wcices mew mecutn
‘oat, reddere unicuinue secundum ojxra
sus”

«4 Voici quie jo viens bieutôt, et inn 16.
“ compenss vot avre moi, pour reodre à
‘‘chacou nélon ses ŒœUVIVS (Awe. ch. 22.)

. Mes Frènes,

Tous lus prêtrescatholiques lisaiont,
hier, ces paroles duns office du jour.
Elles nous mppellent une grave
vérité qui ost Ju buse mémo do toute
vie morale ot de toute religion: la
responsabilité Humaine.

L'homme cet un être responsable,
c'ust-à-dire qu’il aura un jour à sou-
muitro res agtes humains au tribunal
d’un juge infaillible, et à répondre
de la bonté où de ls malice de ce
qui fut sa vie morale. Il recevra
alors récosupense vu châtimont éter-
nol, selon ser mérites. Voilis ce que
Dieu lui-même nous a nppris. Cette
vérité, fondement de ln vie chré-
tienne, asutiont ls vertu, condumne

le vico ‘ef le forca enfin à so ré-
former var crainto de colto respon-
sahilité future.

L'homme est responsable, parce
qu'il est intelligent et libie. En lui
donnant çes attributs, Dieu à dû cn
même tefnpé. lai nanifestor co qui

était bonapourle suivre, et ce qui
était mauvais, puur l'evitor. 1a lui
naturelle, gravés dous lo cwnr “le
tous les hommes, n été la remière
manifestationde cette volonté di. ine;
uis; Diva à duigné par -pure::misé-

ricérdis!la dévétopper etJa: cormplè-
ter par la Mévélation Evangélique,
afiu qua l'homme, connaissant mieux
In bien ot lo nl, phi, aves ln grâce
surpaturetle, coufuriser librement an
volunté À la“vblonté' dé bon “vouvé-
rain Seigneur et Maflre,
© La chraticn, le catbiliue counatt
cètts révélation ; l'Futiss l'enseigne
À tout homme venant en co monde.
A lui ensuite de ¢'y roumettre, s'il
veut restur dons l’ordre ob attoiudre
eu fin dernidro. JI peut, il cst vrai,
se montrer rebelle cette loi et In
rejuter pour no dépeudra,dans ta vie
privéo etevcisle, que des fantaisies
de sn raison orgucilleuso ou des appé-:
tits da pa.sonsunlité. Ju liberté
physique de fuire le mal durant an
vio présente, mule. qu'il s'on sou-
vienne, un jour il lui faxdra rendre,
compte db des révoltes contre l'Ordre”
étertivl, Tleeru responsable et roce-
‘vra l'éternité d'apiès ses wuvres::

Les wuvres de homme lo suivent.

Bien plus étopdue ot plps intime
que In loi humnine, ln loi divine.
saisit 'hommo dans tontre les forces
de son être, et lui vllre, pour chacune
de ses notions, uno ocession de mé-
rite ou dv démérite. La lof humaine
juge les actos extérieurs et publics,
elle nu pénètre pas,lea intontions;;
la loi divine va jusqu'à la vie privée,
jusqu'au plus profounddé Lhmo. Elle
douno aux plus aucrètes pouscs do
l'homme, à ses notes les plus cnchés,
un témoia À quirien n'échappe, un
juge que Jersonng Hp pout tromper:

Diou lui-même. Buongoons-y, mes
frères : pensées, paroles, actes acvor-,
plis daus los ombres de la nuit, loin
des régarda huniaine, tout est vu Jar
le. regait du‘frhe-Hant. Unjour,
l'homiuo- sora. appelé à répondre de£
la bouté ou de In malice da ccs act

«te . ’ i

Mais [a responsabilitéhuviiaino do
se borne pas aux notcs du In vie pri-
véesoulomont':, glleombraese cucote
Ia viv sociale ofpublique de l'hommé,
et là surtout, elle lui donne vile, du
de jiréoloux mérites à récompenser;
ou des fantes nombreuses à punir,

Etro homme public, c'est par la
situativu, le parolo ou la lume, 8e
faire lo directeur, lo coussillor, so0-:
vent mômo lo maîtro d'un roupe
‘plus ou moins considérable s
semblables. C'ostavoir una actin
directs sur Jour intelligence et lode
cœuràPeurry raffarmie Joa princip' s

terael, où pour los com-
deTrL'hymmepublic eet esaon-
ticllement an” Àhowme militant. 1)
chercho à faira provenic cavues, i
s'efforce «do façonner ses audios!
sun image eb rossemblance. Ai
il décuple,ML centuplo’ son tion
persontolle,ekdovient puissant pour
le Lion où pour lo mal. Sa respon-
nabilifdé" s'en acoroît d'autant, car,
culin, il do fait lo contre d'où part:
celts action multiple,et à qui olle
ost attribuable ou définitive.
M y a surtout trois sources d'in-

flucnco puissante en co mondo : la
chaire chrétivune, Ia tribune et la
presse. Gloiro à l'homwo fidèle qui,
sopmis aux lois étornelles de l'Ordro
divin, s'en fait l'apôtre près do ses
frèrés / Gloire au prêtre qui consacre
5.vio à expliquor et à fairé aimer la
loi du Tréz-Haut, . Gloiro au législa-
tour chrétionqui fait prévaloir “dons
la société les draits do Dieu ut de

journaliste‘ qui emploie sos “voillos
et sou Laloñt à défendrules principes
de l'ordro ctà le venger desattaquos
enmunios. Tous combattontJos com.
bats du Soignour, ct lus hommes
qu'ils éclairent ot qu'ils fortifiont,
daue le bien, soront,aù jour'du juge-
moñt, Teuiÿ progats ct fétrs défon
soeurs
Naka malbour à, l'homma

‘public infideloN an tnission } L'inf
fortuné / aupoids do scs fautes poe|

fardeau JagFévolies qudaspurolo ou
:èa>plumeàautont Drsygquées,ohIa.

“Viol divine. - Ilien sera.
dovayt“Piae}divant lesdomine|
es wt ;

resmé

 

i +“avonsi {
rameof t çellont,chrétienmietsa :est motheen|

Wo

de dis dovaut les2 Bonen:1>ni

20 & ak

 

Opera enim illurum sequantur illoaf;3

son Jigliso, Gloire & l'écrivain, au-|

gonnellee,ilajouto cuedre-lè terrible],

“li

1

en effet, uno distinction essentielle
à établir untre la vie privée d'un
homme et son action publique.
La vie privéo est un secret entre

Dieu et cet homme. Personne n'a le
droit de pénétrer dans ce sanctuaire,
et si quelqu'un en surprendles snys-
tères por hosard, la justice aussi
bien que In charité lui font une obli-
gation do les couvrir d’un perpétuel
ailonce. °

Mais nulro estJaloi qui congepné
"e nblique.. id

Downes ont le droit etil a
voir de juger ces actes, pour -1
prouver et les blâmer selon qu'ils
wnt" on non conformes à l’Urdte|.
divin. Quand le prêtre à le malheur
de transformer la tribune sacrée cu
chaîre de mensonge et d'erreur, la
voix chrétiennu le flétrit ot le dérion-
Cu Com: 16 hérétique, counuo trditre.
Quaud Jo législateur, homme poli-
tique fausse les principes sur jes
quels repose ls auciété catholique, et
qu'il cherche à les remplscer par des
doctrines humanitaires, des maximes
pureinent humaines, les baptisés qui
out droit d'être gouvernés d'après
dev principes cathuliques doivent
s'uppuser à ces chofa et les répudier.
Quand un écrivain propago l'erreur,
les chrétiens ont le duvo'r de protes-
ter:t de dénoncer Su taire alors
sorait trahir.
L'homme publie no peut pus cher-

cher à décliner celte responsabilité
personnelle an s'abritant derrière un
groups de collaborateurs irrespon-
aubles. La responsabilité d'une loi
anticatholique rutowbe sur tous coux
qui supportent cette loi, ot la font
triomprhor par leur voto. La respon-
sobitité d'un jourual hostile à ln reli-
sion est portée par tous coux qui col-
aborent ü sa réduction. En s0 prû-
tant un mutuol concours, ils font une
wuvre commune, dont chaque men.
bre Accopto le résultat dans sonen-
tior. :
Do tout hommo public l’on peut

June répéter len parules du vieillard
Siméon : Ponitua.cythic in ruipgm
et reaurrec(ioses mudiorumin Toragl,
“ cob hommibern thecatisde’rulue
où do résuriection our beaucoupen
Iaraël.”  Redoutable get la position
fuite à cet homme par la Providence.
Les 88. s'en vfrayaient»:(8LGré:
goire).

pas ou nu so Jamnera pes soul; il
entrafuera avec lui au ieL-ou on

sidérablo d’Aties sur Teéquéllésdu'pa-
sole, ou ma écrits Auront'ouune ‘ in-
fluence dduisive,0 i

A Co|

Fidèle À sa mission,il entond
avecjoie In voix du. Seigneur qui
Puppolle à rocrvoir la récomponse.
‘Prêtre,il se rendra À lui-même en’
touto humilité, mmaia aussi en ‘to to
vérité: le iémolgnage quo te don
l’apôtre?a bu fiu de scarrière :
* J'ui combattu le bon combat, j'

gardé In fui, il no mo resto plus ih
Fegovoir, lu. couronue dejustice,”

3, formnnt cos fivied sncerdolalex
qui né wréchaieut quo'la vérité, croi-
sant autour,deu so seyoillx 808 tun
anil Do i'savaient. {me - jayleder
et bénir, lu prêtra s'éteudra BUT +B
couche funbbro pour y dormir son
dernine summefl, et les chrétiens di-
ront do gi * Banti ui In Domino
tnoviuntu®, opera onim illorum' ‘se-
quuntur ills" Bienheurenx'cen
qui mourant dans lo Seigneur, las
œuvres de l'homme le suivent.” ;
, Sicet FNfut un soldat;di
(Christ con) attant.par la plumo
‘combafsdu’ Sef}icAhmeve
vaillant, à la flu. de lu Lei il dé
posera son armo_ et enlouners sol
-chant d'expérance et d'amour. Aveo
ge chevalior de Dieu ol de I'Fgline,
Louis Vouillut, qui, après uno vie
do luttes pour In vérité ot la Justicd,
tombait, i} y a un an sur lo champ
de. Yatsi}lo, 3] dirdcos fidres et uobl
paroles: |

* Plactz à moi leIX; fluid, ‘
sf. Buren cœur Jo Christped orguell,1h

23} cz éOus IN n vi Hise 3

LiLRclpu-g sp paaile looerauali1 sis

Après= doruière père
Sur ma fosse plantez lu croix
Et, ni l'on miedonue tune pierre,
Gravez desqus : J'ai eru, je vois.

à eù Jésus, Sura tepre { ï
sie‘aypoñ rougigesJus (UEi
“Au dorniezjour, devant son
+ 11nuFougisa pas de moi.“

no ot*

Si, ? hiélas / “l’échivain- a fai
À 6 mission ; ri, journaliste,
a duuné-sa collaboratilan,
fouilles qui, par rie
indécente, le;poiiage“imp e, de
l'nttique ouverte: ct sblaaphènie
effrpnté, sapentlea baseswbuios do
In: foi ‘ot ruinjont peu ¥ peu.’esprit
chrétiondons Yes argos;sa fagedo la
‘wort qui dayince, à_:l'approcho‘du.
jugo qui vafut damonder compte>
1qses. Solos:privés st: de son wotlon

1
1

‘taille

rit où chrétien; vitFétrastor “À
condamner ses wuv.oy, vt â Last ir
Tinfluouce™ funcatehewalled ght’mw
Aypir surlosâmes. Bon: dernier di
"doit bie un cri deFupoutir :,<? ‘ge
sui trompé! Que Dieu et lès hom-
mos we pardonnent / |

Sans ce’tbo det dernièto
heure, Toumtio porterait on lo ca
“yreMde-DigntPourquoije
mottraiton en jügémontau pleJ de
l'autel, devant les Anges du “ciel
les hommes do la torte 1 Que «igai-
faroit>runs contèsrétrantision, les

adiou qu’alla udtusso àsës enfants 4
Requiescal on pacs! QueIn dépouil-
le do, cut - hydsa jon ;phix J.

miaent Serafin plantoï uheéroix-
sur, le tombe d'un hommo qui, do
cœuût où d'idées, sbraît* vusté ‘jusqu'à
la fin, l'adversaire doa Jootrines awe
symbolize cétto croixt+
Co signe do salut ne peut wie

quo Ia dapouille de ceuxqui lui
rentfiddlos durant Iavis, og gui, du-
moins Ala dornière houre, ‘con-
fpasdrent sa puissance,.et truuvärent
Jane lo reportTéspôrétes'sloplc:
dom
«Pournous, vivord. do:manière
pouvoir dire.en toute assurance les
Zobles paroles du héros abrétjon +’8
oFAétutère prié, A

fase plantez une croix;

+ Grafér dessin

fnLS|
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l'homme public na so sauverp |.

enfer nn nombre plus ou moins con--

Henkepopan.

à dis’

publique;‘et h anos il’ véulwife!

oi

. atemp? fs parentpeétres;fm

ECHOS DE.
L'armée riesMery ux. mains da
Fempire—La RussiéSet les cathe:
liques dans le Turkestan, roi
grands partis politig

À M. ls Directeur deJa"

Monsieur, … ; -

La paix la” plés/profonds og
dans l'empire.MSoGian td
dans les bras du vioux Bismark ; il
0 sorré, par son eutrezaige, iJa, main
dul'Autriche. La Querre est ajour-

Pr |née. El fi

L'un autre côté, si foiotet Bi¥quel
“ques juifs sout 8apoiée voirg ‘mémo
tués par le peuple, ou si debx ou
trois fonctionnaires sont assassinés
Jar les nihilistes, ces faits no sont
qu’isulés ct n'inspiront aucune crain-
te sérieuse.

Prolitens de celte tranquillité, plus
apparente queréclls peut-ôtre, pour
pañser l’armée russo en rovoe. A
défaut d'autre avantage, cola mo por-
mettra de poser onsmiles.

L'armée russd cat ropartis en cir-
constriptions, dont l’étenduso cst sept
ou huit fois colle des coips d'armée
français.

Ello compte oujourd'hui, en temps
de paix, 28,074 officiers ot 836,146
soldute, ;
da circonscription de St-Pétors-

bourg comprend, outre fes divisions
de l'armée du ligno, les quatre cin-
quièmes de In gwrdo impérinle, euvi-
run 82,475 hommes, ‘ admirablement
propres.à former une troupé de 80-
conde ligne,

La Finlande n'a qu'une forco do
13,445 soldats, et encore no pouvent-
ilu, d'après lu constitution, êtro appe-
163 à servie hors de leur poys. Aussi
bien, que la Finlande n-‘-elle à crain-
dre de la Suède, sa vuisina ?

Par contre, la Pulogne et la Lithus
auie pullulent de voldats. .Autour
dv Vilna, on en compte 104,366, et
eu lulogne 110,283 ; ut ces deux ny-
mées peuvent facilumont, en .opérant
leur jonction, 84 porter sur Berlin
suit par lu voie du Kusnigaberg, soit
par culle de Posen, Lecasalerio est
surtout musséu sur lbs frontières dé
la Silésio prussienne/ ot sur.calles-de
la Gallicie autrichienne. * ‘

Moins oxposcos, les provinces mé-
ridionnles no comptent quo. 63,433
homines, riliéa.par le gronpe deKivf
à l'armée de Pulugue. ‘. :.

C'est là la preinière. ligne. ds: trou:
pes. aT ;

Derrière.Odessa, Kief¢et Varsovie,
et reliées avoc ces villes par de nome
Lbrouscs voics ferrées, se 1rouvent. lep

® circonscriptions de KharkoË (63,146 |:
1 hommes) et do. Moscou. (84,635
homme).

Au-delk du:. ‘Caucase, à Tifiis
coinme csutre, lu nécessité ds tenir

i gnards, de gavder- In Perse en res
poet, de faire lu apolice sur. la Mer
Caspienne, et surtout. do marcher, à
l'uccusion, sur Constantinople, à fait

000 homes, Qutro cela,les Cusa-

an lendémain, 220,000 cavaliors avec
batteries volantes.

Ia Russie a en plus 30,000 soldaty
au Turkestan, 80,838 en face dv Ja
Chine, ut 11,000 pour.la défense dus
ports siberieus du Picifiqne.
-Vons le voyez,JaRussie peut dog-

“mirien paix, mgles‘ bruits d'iu-
vaslon étrangbre. Cependant elle à
deux craintes, cello de.l'Allemigne
et dello de 13 Chine iLol œSL ans

C'estobya Fas‘conflitvrobab
avec celte -déryidro. que la Russio n
daacoepler.la donation du famoux
ousis de Merv. Cot oagls est une po
sition:sthitégiquo dés ‘plus impor:
tantes dbI'Asio’-il astdo pluscé:
Lro de tomps siminémorial. Vous
exCUgepng: dono,si je m'arrétoà
Yous en parler un pey, ‘
Merv_odMasur's'étend au milion

d'un- désert. entre.laMerCaspienne À

Tultez,1pe plugiéhidi héés'entrolnFace
touranionue ob La race, xinanieyne ;
hdAlexandre-ley Tensebalailler
auglénigis conto Plog. ) leh)des
Tekkds,, mpdornes ;, 1àcdlin, àNapo-

Passer, pour

à

loryuiner les
ginisidans los Indes «v4 1
+ Aujourd’hui,Merv est ruiné.;La
illo à souventété dévastéo, etello
est romplacéo par: une, espèco de
campratranichéoù“làs*.tHibua*noma-
des viennentShercher un refaire.
Au noubro, d'onyiron,280,000,Yes
Tekkèsde Mervsout une TAQANNfog-
reuéd; sans besoins commb.sassary
pules, pasteurs'et volours.…-
Lous vazzins. font,péictiques It

enPerso et en Af hanietan, ot, si
o'rint. jetésà“cs “Yes bras ‘du
-nssie, deiest que ts hrigandngs lou
*dovenoitdesdt ci égard. à
broximité dosesBlabilisomente:,
+Ltnglulorro sslvhaizmes,3cot
fp] che report 0

appréhonsions surily v pe
oe ides, Sarak.Ed

th}

€

a

jo

son zèl.ot.sds
sp
he 

ul Herat à l’Aaglolerre.
= Qu'arrivera-t-il alors 1-; Le -«deux

hoses Uae on“Windeideb1 oivi-
Ssop AVancers ‘dé cent“ansqu
Asie ; ou uno’ ynorro, Ch olle reon-
lern de cent ans. +. SE
“SiTours Wane ella: “Luleinesche

tendent, la ligme8indignue de Quetta
sc juindra laligno nu-delà de la!

.

pridres | do ["Eyline: otic lo suprêre{-Caspionne;ls plus grando volo com-
irgcroiale dojl'aucian monde - sbpr/qu-
verte de nonveau, et l'on pourra ge
roudgs de Paris à Chircapour.ono
jours. Lab 5

‘Que ei la:Russie. al.d'éngletoré àen
viennent aux maine, la victoire dos
uses eptraineraitla chats do:Yem+

‘piño des Indes, cb acliédeslesAut|
-amdnerait lo retour à.la bat
0Asie” centrale, et“Ybut.le contègé Job|

EAR)

neaiya bonnôtre!‘do’ catlioliag CT)

inlodymeee
nichapolics; at étaient réduitsà»
dreascr aux popes russes pour Tours.
Mhtiagos cksépultàiets
Tabi ivesdu

ief,mefuepr di;

a 
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sous le joug les holliqueux monta--

porter lo numnbre des troupes à 100,--

ques du Don peuvent fourair,du jour

‘triomplien.

ne

el l'Afghanislan, "LA" eurout lioulds.

har.sSaraks sers un jour à la Russit,’

he“motion= non-coufiance de

‘misèresqui ‘y.régnèrent,‘autrofl
Espéronsni ou. Co
x-5, ’ : der !
ya Lay ab fu

»"a
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distion : 1a® a
qu'elle peut pour pousser à l’apos-

‘d'Asie?
Hélas To d'expliquo, online tout

e |aujord'hui, per utieraisonpolitique.

prêtre complaisshl'p
longue russe a la
daus lus olfises ttques, c'éat-à-
dire, pour faire ce sur “quoi le guu-
vernowent impérial et:lo Lape n’uut
plu eucore pu s'entendre par rapport:
à la Pulogue, et. il est heureux d'a-
veir uns lon d'essayer, par ses
égards pourlui,d'amenor le papu à
ses Vues,

Le gouvernement russe aurait un
bien plus court chemin à suivre, ce
serait do laisser les Itussos embrasser
Ja catholicisme : alora, il verrait l'E-
glise 66 servir de la laugue; tusse,
couimeelle sosort doa ‘languepo-
lonnise, comme elle so sort-du-tutites
les lauguys. N'est-olle pus Quiver
sello Ÿ CE

en vois grands partis politiques.
Bien entendu, jo no parle point des
nihilistes dont le nombre etlu popu-
larité sont loin d'égaler l'audace. "Les
voici:
La plus puissant, le plus étendu,

lo plus populnirs cst, sans contredit,
le parti slave, * Son idéal, c'est Jub.
solutismo illimité du Czar avec le |
concours d'une arlatocratie puissante.
À des yolix; Moscou résté.Ju vrais ca-
pitale, éfle Czir, ln providence vi-
vante, Vincarnation du In uationdlité
rhage,” ‘
Four co parti, l’infldenco étran-

gère, Ja civilisation occidentale, Ii-
gliso catholique’et les trois grèñdes
puissaticds’Gpposées au ‘Panslavisme,
lu Prusse, l'Autriche ot I’Angleterre,
suntles ciknetnis,

gé, ‘les ’négocinnte, les petits em:
plugs, lea étuiliiiits, leg” olficierssu’
ballornée,ot aussi‘dans 16 peupléac:
couluiné i regirder ''emporeurcomp
‘me 1'Oingdu“Seige, L'emperou

on pus dit qu'il ne rocoaÿro le
hav
Leei,116 pariqiiio.
“piv, C'est lo, parti fitesand, àate |
thoiuénoinbreux‘ao le “précédent,
il:jouitdo plus ‘influence. Il compte |

|danssis rabigsune partie” dos em;
Toyéds civiiat’ ‘militaires, plusioun

prôfesseurs, toiito la noblesse ot bods
&-gisio ‘désprovinces baliiques; sun
oulévard ‘est lo miniatèré des aifaires

étrauydres, et son Lonimo M. ‘de
Giers, winidre très-prudent et ‘dèr |
nièréement, Érda-lourbtit"dans ees rola:
tious ‘diplômatiques; ‘Vôtis ‘ avez su
‘qoifnent, par’ Un voyageà"Pétlin,et
à Viénné,M."de'Glors‘à‘Bu Gvt
du conflit ot réseryur sus ‘fortes: pou
lecas d'une guorrs avec l’Agletarre.
"C'était pou chovalérésque,’ihais’ c'é-
tait pratique et prudent. !
-Buliu To‘troisiôme parti cat lo parti

francais. Comme bien vous le Peu
888,11 ‘dat aux äntipodes ‘du *
allertand. Sous sa banijidre so ou
‘vent enrôléés l'armée;lat oblesseprès-

Ÿ6 culipro, Yno jiaghio dpIn Tingis-
it&hn!smile àimjpéril.
Tint“que ‘ In Faute eit on Topabl
qué;co ‘parti “a peu ‘âe”chfinco de.

*Ogrmitiont lg liyselo gal
lierait-ello;nvao unpall‘gouvorñd-.
ment?
Anmiedconsna"isvol -

tio grongo,st ly Czar! sobsting dans‘
soñ absolutisme,. Ma,jour Nieudrÿ
où, désiilugionné, il fera: los,reoud[2
urgoites, In Plus urgente de tou
gello d'oavrir les portes do laTiussio|
A I'Egliso Satindart Co

cs Kenaueis.

Colléctof

ï“Pourcompléterun oôrtalnnomb

autres puindros,
feuxde donner en duhapge,§ cen
.au},0nfatseo) lotions.Jop_mguidr
Qu'ile n'ont, pas, -que ques.soit. le,
nombre,:on,échange ° ceux ;TE

nous aonous manquent. Qu bidn,;

méros, on, nous du efions. dit
sur, Iiabonnement drddeporptit
nousles procuroraiontjusqu’à _con-

cont pruiwivis,, dg . que"wutadrou,otf
ponssorsiout,fouruis. - un.

PARLEMENTPi
bu ‘ !

nic’ brskroe ÀLaimé päunisu

out, +
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* ASSEMBLEEÉVÉGISLATIVE.S 5
3i tel :

“Québec,Dooley 5 016}I

Lionazaunyprin:sc
æSher)

ou!rpspelerl’ucke 92 Vit chap 29."
LE ‘nest

rojetsdeloi qu’il aveit intention d'intro:
tire jusqu’à co qril sucoidât. à ‘atconder

les dispositions Ja loieu rappoit avec
deg prévôtsd'iuceudies à Montréal

uz projets do Joi avaientdéa
tyfduils plToi, mals celui-cià ietout à
in diffétont et'avait pour “but de rendre
les compagaies d'assnmèers les
NEjfodement: des vrévgts -d'iorsudies

àapaèsle eijauvier 1854BE
introduit prejet e loi comitio un

a“dé justice à riba] de 1a cité de Mont-
thal ‘ot your Veniplelier dé pager dedbout
etpaurnitsjamain dûpa
“ou nh Fétaeryeeaap

entot dpaationhidnguaard qu! ent prêts te.
= pèteAof‘douinerson app sisme

/ M: MARCHANDY:ume de débat sur

Wit quest.otaFREY, ussdf. i o
‘avaitpe lousngéAy M Jon
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—L'esu ruluérale «* Victoria” est 1a
meilleurs dra eavx miuéralen, Elle est
santie ube eau naturelle. Un verre à vin

Dlours des eaux minérales ordinaires
Eu vente chez MSI. Laviclette ¢t.. Nal.
u, pharwacicus, colu des rues Notre-Da-

rine, coin de a rue Avilienst, à la boule
d'or, - $17

Ousait qu’uis des dersilera dépétés élus
est tonnelier de son état.
- Dans uno.1éœuto -réunte, un honorable

nursi- longue que depourvus d'iutesét ue
tanin pas patauger tant et sii bien aunuy
intérrapteur ca +77"

t

—Qu’oisls elle;Tiposta Stourdimeut Inil
député tonnelier,
—Merci; moh cher:‘collègue; feTorateur,||

—La première réunion annucile.de l'as-
“socintion «es auciens élèves dn Cuillge? Ste

tec.
iféur, aura liçu” lesS4'et 27nun shomut,
Tous len'antiens élèves soutcerilatemehe
iuvités à y prendre part.
Programme : Lyudi, le 26 Mai, séance |‘

 deadiatique et musicale, par les Élèves du ;
: Collège,à 8 Nespou.

ardi, le 27 mai,mease solennelle à 14,
he-ures sw, Diner à midi. Réunion” of

' élection des officiers pour Vnunéo 1884et |!
1886, à 2 heures dud'apsis-tuidi.---Si-s-JOm

*n en “eiAu bouhieitecome des montres
|
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2 Noles birnces quelques articles—“roile à
Hupppour-15c, 20, 350.--Leihs à drops,
briu roud, 23 de largeur, pour die, 45e,
fog, Toile» de Etissie, pour serviette et
rwuleaux, bien ‘bonne, - à 8, JO, 12 et].
18 ols. Serviettesen toile» damamsée, 19,
156 et 20 02g In paires”n0-Bymlieut Canadien
Dupuis, Dopuis «t Cie, 605, rue 8p Ou.
Lerure, colu de, Inme“Amhgat,b rshaule
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À faut puusi savoir: apprécier les remides

| plaireque len lenco et l'usage, out
montrés étre e{Buçog.

+>Losirop de Meriefer gompose. en. est un,
sotr-axevllenco pour: lv, soulagement ot la
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ola; ‘oat afiirméo par los orrtitionts de-Ter
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. | DES VROVINCES Hamm,

11684 (voilé. ot vapeur). . 12 1,518
188 . “ees G 2072

ln

i ts DEPARTS "163 a +

sada, Mprcier, pour Ali
aCaenEnot fils, cr Ve et
k Barge à vapeur Albion, Walker ‘pour’

ingston, à ordre.
5papeur, Rowenn, Wilson, jour ‘Montréal

Vapeur Manitoban, Carrulliers, pour
Montréal, Alans lta et Cie.

Notes—Volei ust tableau comparatif ds

de la saison au 10 mai, =u 1883 et 1884

VAYEUKE OOÉANIQUES

An,n76

Far —

dortone,76,6Dim.1,156

Port de Montréal

“” Arrivages

vapeur Rowena, Wilson, d'Auvers, W
D Beutley et Cie sucre brut et chargement

"VogeurBlanitoba,. Carruthers, de Glas- |:
gow, H et'A Allan, chargement gévéral.”

DEPARTS

Vapeur Sarnia, Gibson, pour Liverpool,
chargement.;sboéral”D “Torres - et. Cie
courtiers, ¢

-- Vapour Jake Huron, "Besson, pour Li-
xerpool, chargement général, HE: Murray,
courtier,
Goblerte OQ Beraier, Belanger, pour Saint

Jean da Terrenenve, C A DBouclier. cour.
ter. i ea bs

~Dans le port ”

: Vapeur Concordia,B-Reforl t Cir,
Vapeur Texas, D Torrauc et Civ. -
Vapeur Mimisaipi, D Torrance et Cie.
Vapeur l’arthion, A jomer.
Vapeur Sarnia, 11 Buford et Cie.
Vapeur Président Garfield
Vapeur Iinenos Ayrenn, H et À Allan.

2lapeur Titouia, Reford et Cie.
“Wage ur Marcelonn, Cutbruy Routh ef Cie.
_Yapeur Arlona, R Reford et Cie.
* Tapeur Mflancse, Catbray Mouth et Cie,
Vapeur Gloucester It Refurd et Cie.

Yapeur Landeniale Overstane.
Yapeur Lake Nepignz, HW Morray.
Napenr, l'atisian, TT et A Allan.
voueur‘ Advlente, M Dubell et Cic,
“Vapeur Compton,R Refordd ot Cie,

Vojeur Oecau Rirg, R l2lord et Cie.”
Vapeur Brooklyn, D Turraner et Cle.
Végaur Colitia, ItIteford'et Cie.
Vapeur Trop Acton, J et It Mole,
Vapeur Roweua, W D Bentley.
Vapeur Manitolan, 1 A Allan,

Voiliers

SZ

er

Barque Venus, Thompson, Murray et
e,
Barque Jauet, R Reford ct Cie.

: Goëlettos.

C A boucher.
. “

Albani,
Eugévie,
Marie Ezélie ‘ ‘

_ Briguntin—St Joseph, C A Boucher.
BULLETIN FINANCIER

3 _ 16 wi 1888.

Le marché finascies n'offreaucun chan-
“gement notable.

les prôts sus titres seloctient A 4 ot B
selon ‘la nôture de la garantie, et les ban-
pus gscomptentles lists de commerce à 64
at74 peo. selon datart signatures.
La change sup Loiydpes ont ferme à
5Sipour60 jpi a Vycet44.894 pour
emande,
Lo change aur New-York se"veal t de

Prima,
Labourre a814nese;cali,mals Ta linus

se continue sur les valeurs de banque.
LerRichelicuperd 1 p. c. à 604.
Le Pacifique Crnien «fait 3 et a

remonté à 46, © ur
Voici ks ventes '

TECATANTAIBL

Bauque dss Whoinddi 10 A’1908, 25
1014, Éx-divideudr25à157ot, 25.4188i,
WE
 “Ranqie Motion, $0)
Biaof Salut
St 275 a 00,1L0

az, 200 À 177.
* Terres doNO, 50 À
apnnage,Sin;
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arriroges au port de Québec, de l'œuverture |.

Pittsburg, 16 mu,
‘Les déj êches du Bradford apuoupeut que

da Tunuoll Valley Bauk u fermé ses por.
pour cxpêcler une panique... 0.0

l. Quincy, 11,15.

“1a banque Uviona suspendu ses paie.
te basque gui avait ses dépots à le
Marine Bank, les avait transportes ensuite
a 1a Metropolitan flank, «t la suspension
do cette dernitre l'oùlige à fermer wes
‘postes.

New.Y'ork, 8,80 biv pm.
La faillite de Fisk et Hatcli était tout-à-

fait inattendus ; la nouvell<u fait baisser
‘les fonds à In tmiique delAbpe Cet
‘à cels qu'on nitribum wumsi lu baisse des
Ëobligations du puuverneuent,

La clôture de js lourms s'ent fait au mi.
lieu da ja jilus graude excitation. Fisk re.
fase de sien dire sur su situation. Cetus
dernière nusp-nsiou à tellemant empire ls
situation genérale qu’on craiut encore plus
jie.pour Ja jouruce du desunin.

s‘Clearing Moum"" n déjà nvaueé
54,no 000 en certificats de son nouvel
‘emprunt, oux baugues qui en out fait la
demande.

New-York, 12 mui,

H C Harding et Fils out anuoueë qu’ils
ruspetidaient |leurs puiciments.

! Les bauquiers étrangers font de gros achats.

11.25 bra aw.

La Lourss a une reprise de ÿ à 2 pc
pour quelques actions. Le géraut du la
“Clearing Housedit que lew banques
“emploient en plus grande quantité les nou.
jvesux certificuts. 11 ue serait pas surpris
! qu'il eu était pris pour Si0,000,000 dans
"tu journée.

La bourse est plus calwe, La foule y ost
weins dense gu'hicr.
Muaell Sage ne prend point liviuison

"dus valeurs qui lui sont offertes, co watin ;
‘il pusie aes dufférences, ce qui lui évite In
névubnité de débourser de grosses names,
{win ce qui force les courtiers à vendre les
valeurs.

Les vourtiers de Vanderbiit disent que
lear pation dott usrives à loudze- avout
lundi ot gud leur cuverns probablement
des ordre importants dachats.

BULLETIN CONKEREIL

—Fucore uue faillite dans le ourumerca
de cuirs. Ou aunouce que J M Holy et Cie,
warhauds de cuirs et de fuurnituns de
cordonnenc, rue St Paul, out pendu
leurs paiements. Hs doivent $6,000 a
Cusgils, Stimsan ot Cie,

~—MM. Cassis, Stimscu et Cie, ont fait,
hier, une cession de leurs biens A BY, Tho-
mus Darling, pour le Lénéfice du leurs
créanciers. MM. Simpeon, Plummer, Ed
Holton et John Cassis form'nt un co nité
qe M Darling. devra esustlt-r qour la
liquidation, * ‘Eu considération do “in ces.
sian, les faillis ont reçu une décharge cn -
plète.

le premier marché au fromago de sai.
son à Woodstock, Ont, a eu lion, @ mae.
tin; 15 frousgerirs offreut 22,127 laden,
pour. la pluyart du comm novusent de sunt.
i’ar suite de 1a baisse à Liverpool, al u*y
avait d'acheteut u's dey prix que leu dé
tonteirs ne voulaient pas accepter. l'as de

seiers en

ventas,

—MN. Desmarteau et Cie, 4
gros‘ Montréal, ont suspendu leurs paie-
ments, Leur passif est d'environ $55,000 ;
l’actir“done ua excédant : tunis commeles
bauques ont rifueé de coutinuer à «xconsj--
tet leur papier, ils ant été obligés de feire
cesion à MM. Kent «t Tarcotte.

—Le bilan-deJa maison Johnson, Kus.
cell esCie, porte Je passif à GSU,OUV. Ou
bitre 80 p. e. comptant.

“da à fait l'essai de l'exportation de
son, compritué à Liverpool ; 140 tallots ont
Stécxpédi£a et le succes à été tel que d'au.
tres expéditions vont avoir lieu, ce qui
joutera'uuy vouvelle brauche à pogre cola
merce d'exportafion. Les cxpoiinteurs soni
MM,*MePereon'set Alexander, de Mou tréal,

—M. E Buaughump, sllier, de dont.
réal, offre SU p. à à sen crésuclens, Sou
ps «ast-d'environ $1,500,

“EMeTles Lussict, mostistes à Sorel, aut
fait,cession de leurs biens h M. A À > Tail.
lon eur pessif mde Vo000 b 7,000 2
teusgofif d'epviran ça Q

lès ditouté uni de le com
vusilé Mlapog, espèrent avoir
cureprête k'étre-nriss vn activité ian com.
menvmentde §t in. Cette manufacture doit
falifiquer, comme qu ‘rat, des ftdiennes,

immed} Romuald Breton, de St Apioisie‘de
‘Tilly, a oltenn de sescréanciers up cougor
lat à raisou de50: p. c. de ses dettes,

LMP X Rinfret, magesin général Ma.
tonerégle¢ afte orn crdgnciers air le pied
Me75D.a cé‘qne ©vénx-ci ent accepté.

MDautel Hayes, épicier,de Moutaéal
a.svspendusex paiements. a

CORnbtiore quo M, F X Devinn épis
“cer à''Trole.ivitres, eat en fültite,

. DL:hoseran et M.dohn D MeNnuurs,
‘ous lesdeux touneurs, de Stanfold, out
Sugerududenis paiciacots, it ont fait. ci s-
ion da lens LicuadM.” lsmatl Wood, . de
Sherbrooke," pour le leuctice de leurs sré-

| anglers - vor
Has rt,

pe de tis-
enr mauufau-

Hançaée vices: ,
15 at 222034

200 bâtes à rétm à. on tating, sui iv mire!
ché. Lns prixéntFtéde 35 À 85.76, LI y)
avait 159,et t Ves om.
tons ont fddu¢ney:Fes et les
aguoaux de &ÿ h #1 50. GOU veaux ont tén-
Hioé de $3 à S10.1Ÿ covhons sous ont été vous,

reinsdur bopied do? parduo Ibs, . Pete:ane;
ois buuties: .
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que

lauvoir:

!

‘on pout vuis au bureuu du svussigué

ville jurqu'à ba £3¢ Froateuac.
Rue Frontruae, à var:ir de in rue Notre-

Uamo jus su'à Iu ru0 sainte Cathe:
Cadieux, àpartirde 1. rue Sherbrooke
Jusqu'au nord de lu ruo Courrille.

Rue Satiii<-Usiheritue, à partir de La rue
Peel jatqu'à la ree l'rumison

Rae Albion, A part) de ta rue Saint-Denis
Jusqu'à t* avenuc al.

Onne s'ublige pas, d'accepter la plus based
ni aucune soumirsion.
Txennité des chemins se réserve le druit
luocepter des avutuissions puur un où plu-

sieurs éguûte.

AVIS AUX INTÉRESSÉS.
AVIS PUBLIC cat par le présent dunné que
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le cours de In présentoauison: et los proprié-
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cuura uns lus dite Czuuts publices ot Jes pro-
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  SERMON |
L'Etendard publiera, dans l’édi-

tion de demain matin, en son entier,
le sormon prononcé, dimanche dor-
nier, dans l'église dn Gesu, par lo
Révd Père Hamon, ot dont quelques
journaux malveillants ou mal infor-
més ont dénaturé le sons.
Nos lectours 60 rappellent quo

nous avons eu déjà un mot à dire à
La Minerve à l'occasion de ce ser-
mon. La Patrie cat venue à son tour
exprimer sa-haine franc-magonnique
contre la chsire do vérité, et attri-
buant à eun rédacteur défunt - une
importance qu'i) n'a pas ouo,vivant,
elle a voulu10 désigner à s0s lecteurs
comme ayant été lo sujet spécial du
sermon du Révd Père Hamon. La
publication intégrale de ce sermon
suflira seule à dunuer le démenti
u’il faut aux infurmations inexactes
6 Lu Minerve ot aux mensonges

malicicusement calculés de Lu
Patrie.

Los personnes, on debors do notre |"
listo d'abonnés, qui désireront liro le
sermon du Révd Père Hamon, dans
notre éditien de demain watin, de-
vront on avertir sAus rotard l'admi-
nistration, car le tirage sera limité
aux dutnandes faites,

ÇA ET LA.
M. Joseph Lefebvre, régistr «+n ,

est mort, mercredi dernivr, à Wa-
terloo,

Uhon, M. Turcollo assistait, jeudi
dernier, à Ottawa, au Lanquot qui a
ou lieu en l'honnour de Str Charles
Tupper,

 

Les cousorvateurs do Mégantic
doivent so réunir à Invoruess, mardi
prochinin, pour faire le choix de leurs
candidats.

L'Electeur dit quo les‘électeurs do
Mégantio ee proposont d'offrir In
candidature pour ln chambre locale
à l'hon. D. À. Rosy. vr

  

La roi Alphonse .d'Eapagne pré-
sente tous Jes sympiOmes daln gon-
somption ot il est soumis à un tral
ment médical spécial.

Le prochain congrès de l'Union pos-
talo aura lieu à Lisbonne,au mois d'oc-
tobro prochain. Il cst probable quo
sir Chatlos Tupper y roprésoutora le
Canada,

Los nouvelles de Chiub annoncent
quo Li-Hung-Chang a demandé A
Pimpératrico la démission des mem-
bres du conseil qui repoussaient sca
propositions do paix,

M. Médéric Catudal, député de
Nupiorvillo, à épousé le 15 du cou-
rout, Mlle Clara Maris Louise Pa
uin, fille de M. L E Paquin, mar-
hand do Kenkakeo,Ill.

  

À la chambro des communos d’An-
gletorre, la motion de la sacondo lec-
ture du projot du loi sur lo tunnel
de la Manche, a été rojetéo par un
voto do 222 voix contre 88.

M. de Brazza était lo 15 févriorsur |
ln rivière Alima dans la région du
Congo. Il'était très satisfait du ré-
sultat do nos opérations ot so dispo-
sait à rendre visite à M. Stanloy.

 

L'honorable M. Robertson a dé-
claré d Ia Chambre, qu’une somme
sorait portéo daus lo budgot supplé-
mentaire pour aider M. Dosjardins à
continuer la publication do ses Dé
bats.

On annonce In mort arrivée lo 22
du mois dernier, à Dromiskin, com-
té de Louth, Irlando, de la mère de
Monseignour Conroy, qui fut délé-

& apcatolique au Canada en 1878.

$adamo Convey cst morle à l'âge
pvancé avancé do 83 ans. —

 

Ta comte Granville a chargé l’am-
bansade anglaise à Pékin de prendro
dos renseignomonts au sujet des clau-
ses du traité franco-chinois.  L'An-
gleterro domandora à la Chine los
mêmes avantages commerciaux. que
In Franco dans lea provinces orien-|-
tales do Chine.

 

La eociété Dorion et Voyer, ci-
devant éditeurs do la Codeorde a
été dissouto do consentement mutuel,
or M. Hercule Dorion cat le seul
nutorisé À collecter les comptes ot à
réglor los affaires do la société. Il ost
probable quo la Concorde ne parai-
tra plus el ‘quo M. Voyèz prendra la
rédaction du Clairon.
 

Tla été convonu qu’il y aura
aéanoo de la Chambro,le samedi, d'ici
à la fin do 1a session, ot que los me-
sures du gouvernowent suront la
priorité tous les jours, cxoeptd les
lundi ot samedi.

Les soirs du gouvernement, les
“ billa ot ordres publics ” auront la
préséance pondantla première houro.

Le capitaine Gambier, de la" ma-
rine royale anglaise, indique dans
une lettre qu'il a écrit au Times les

rs de collision qui proviennout
do concurrenco des compagnies
transatlantiques. Il engage les oom.

ies d'assurance à ne pas assurer
os steamers s'ils ne prennent tous
l'engagement de suivre. une certaine
route.

La misaion composée d'officiers
français sous le commandement du
capitaine Berthaud qui devait se rèn-
dre au Japon pour instruire lee
troupes du 0, ne partira point
car le gouvernement japonais avait
émis la prétention que les officiers

 

‘’feançais dont il réclamait le’ con-
cours farent,placés. sous les . ordres
des officiers Japonais du grade-aupé-
rieur au leur. 5,
EEE

esons et antsDontdoar’lesformes
‘Qormtois, 685,Plus récentes, Hubert et

PARLEMENTPROVINCIAL
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° {Par ThitcrAPHE)

ASSEMBLEE LEGISLATIVE

Québec, 15 Mal 1884.
SEANCE DU SOIR

Un mowage‘transmis le Conseil Légis-
latif annonce que cetto Chambre s adopté
plusieurs bills qui lui ont été soumis,

Le bill pour amender la charte de la
corn) ie du chemin de fer de Leeds et
des Cautons de [Est est lu uno troisième
fois et adonté. Cl

Sur ls proposition de M. RINFRET,
Chambre se forme en comité an de

prendre en cunsidération le bill pour ameu-
der les actes concernent la corporation de
Québec et la Cour du Kecorper de cette
ville.

Après avoir adopté plusieurs clauses du
Lill, le comité rapporte progrès.

McSHANE prend de nouveau la pa-
role.

11 blâme le gouvernemeut d'avoir adjugé
le contrat pouxl'asile des aliénés b Beau.
port à un prix plus élevé qup celui
wandaieut les Religiousss qui
l'Asile de St Jean de Dieu, -

Il attuquo de -nouvesu. l'honorable M.
Flynu et dit qu'il regrette beaucoup que
ves cumpatrivtes n'aleut pas us autre re
présentant que le député de Gaspé dans le
miuistère.
M. GAGNON, uprès avoir parlé de la

chute du gouvernement Joly, dit que lors-
que le clef de l'opposition n’est séparé des
vouservateurs, œux-ci étafont au pouvoir
et qu'il ne s'attendait à aucuue récompeu-
se, tandis que le député do Guspé à aban-
donné sea amis pour accepter uÉ porte-
fenille,

Il censure ls politique du gouverne-
+ut qui, dit-il, est ruineuse pour Ja pro-
viuce-

honorable M. TAILLON réfutant les
attaques dirigées contre le député de Gas.
pé dit que celui-ci est vu homme d'hon-
peur, distivgné par ses tulents. Après
avoir douué son appai au gouvernement
Joly, peudaut dix-huit mois, il a été farcé
d ven siparer, et, ou agissant siusi, il a
eu Je oour:1ge de suivre ses convictions.

Persouuc n'a 616 attaqué plus injuste-
weut que le député de Guspé, et le chef de
l'opposition qui le combat aujourd'hui avec
taut d’acharnement a été autrefois l'un des
plus zélés défensours du parti co:servateur,
eta décluré que, à 1oaintes reprisvs, qu'il
imotirmit dans les rangs de ce parti. Je ne
veux pus, dit M. ‘l'uillon, reprocher au chef
da l'opposition d’avoir chaugé d'opinion,
mais je lui dirai qu'il ss wontre injuste
euvers mou collègue, le député de Gaspé,
u'il accuse d'avoir trahi won i.3 que

l’honorablo chef de l'opposition n'oublie pas
qu'en lançant cette accusation il se sert
"une arme qui peut se tourner contre lui-

mime,
Avant de se séparer de M. Joly, le dépu-

té de Gaspé lui à fait part de soir intention
à plusienntreprises, et avant de lancer des
accusations à tout propos, contre le gouver-
uetveut, les députés de Ja gaucho devraient
Jeter uu regard sur le | car jamais ou
n'a vu, autant de scandales politiques que
sosl'administration Joly.

L'existenés du gouvernement Joly n'a
pas été longue.

M. STEPHENS—Oui, mais il a succom-
bé avec houneur.

inspirait

gent

L’honorable M. TAILLON—]1
si pen de coufiance qu'il à vécu dix mois à
peine. Après les élections, sa majorité va-
riait de deux à quatre voix. Etait-ce une
garantie suffisanto pour la province 1 La
pratique en Angleterre veut qu'un gouver-
uemeut ait uno majorité notable. Est-co
quo lo gouvernemout Joly avait une telle
majorité 1 Le député de Lotbinière n’était
pan libro et souvent ses pro partisans
fai ont déclaré qu'ils voteraient contre lui,
s'ils Lo faisait pas droit À leurs desuandes,
M. Taillon rappelle les faits qui so rat-

tachent au coup d'Etat qui a créé une in-
dignation générale dans lo pays et démon-
tre
do Gaupé, qui a toujours agi d'une manière
loynie.
——Parinot des observations que le chef de
l'opponition à faitos nu sujet du budget, il
dit que le gouvernement a été fidèle ses
prouesses, qu'il a déjà obtenu une forte
subvention du gouvernement fédéral, qu'il
continuera à suivre ls politique d'écono-
mie qu’il à inaugurée ot qu'il espère que
los revenus augineuteront,

La province s’est endettée pour suivre la
marche du prog pour construire des che-
mins do fer qui contribuent aujourd'hui A
lui donner de.l’importance et à la placer au
premier rang.

Agirès avoir fait allnsion à la ligue de
conduito suivie jusqu’à présent par lo parti
libéral, M. ‘Taillon démontre que co parti
n'a pas de pi nine arrêté et que sa seule
ambition eat d'arriver au pouvoir, coûte
que coûte.

Le procureur-général, parlant do la der.
nière partie do la motion du députs de St
Hyecinthe, qui domando que le gouverne-
ment fasse connaître les réductiona qu’il se
propose de faire dausle nombre des em-
loyéa du service civil,“démontre, en citant
k d, que Ia Chambre poiterait atteinte
sux prérogatives de la Couronue en exi.
geaut de ceuuaître les intentions du gou-
vernement à ce sujet: : :
:Il termine son discours au milfeud'ap-

plaudissements.
L'houerable M. MARCHAND propose

l'ajouruement du débat.

La labre ‘w'ajourne à ans heure.
——————

Télégraphie Résumée
—I1 y a beaucoup do maisons en vale’

de_construction & Ottawa. Une grande acti-
vité rèque dana les scieries.

Le mariage du nd duc de Heese
Darmstadt, avec! Mie.Kamire est annulé
et le d duc a obtenu le divorce, :

ae Goddes, le bigamd, a été ‘logé en
prison hier, à Toronto, en attendant son
Procès qui aura lieu le 19 de ce mols. '
* — Le verncur-général et lad
Lansdowneout visité, hier, les TA
ques établissements de M. Eddy,à Hull!

Trente-aix eaudidats se <ont ‘présontés,
hier, à Québec, pour subir les examens du
service civil. Purmi eux s trouvait
une femme,

—-ll y àbeaucoup de maisons en voie de
construction;3"ORITL. Low acleries sont
en pleine activité, tout lo bois à scier étant
acheté d’rvance.

—James M. Hiatt, à été arrêté, hier, à
Bloomington Ill, aur l'accusation de bigs.
mie. Il dit qu'il nobtenu un divorce avec
aa première femme.

—La demeure de Jos Christie à été dé.

 

valisée, co matin, à Toronto. On lui a
volé une de quantité d'argent, do vite-
ment et divers objets.

ausarrété migraMgr.spd% er, a

avoir empoisonné le mari de cette deralère,
en novembre 1888.

—Cyrille Duval, aocusé d’avoir volé de
y t dans le tronc des panvrenà l'église
de$tHeart, Québec, à adcontacté,les
à cinq années de pénitencier. ~
—Hier, devact 1a cour suprême d'Ottawa,

out été plaidées les causes de Brown vsAk
lan ot de Morse va Martine et al. ;
pas deux causes cat té prises en déli-

Richelieu, ot Modeste MP,
dog ur, ont euume emtrevue,
à Ottawa, avec le député ministre des

À l’amemblée annuelle de,l'association
d'Hamilton, hier soir, le DeJ.D MoDonald
a été élu président, H B Witton‘et "le Dr

apd RT vse    

vice-présidenta ot Geoprésidents, Dioksen,

 

ue l'on a rien à reprocher au député |J

—Joseph: Bargard, gérant do laGlass
Venocer Co,.de Bosten, vost suicidé’ hier,
dans une snaison de pension de New-York.
Lebruit court qu'une nouvelle Fe

dition cubains est partie d'Elliott's ,
près du Cap Florida, aveenn grand appro.
visionnement d'armes, de muuitions et
d'engins explosibles,
—Îl est rumeur à Trois-Rivière que M.

Josephs Kiendeau, restaurateur de Montréal,
svecl’aide des capitalistes américains, doit
construire un graud hôtel en ct endroit,
Le coût est évalué $550,000.
 

-

Guirre du Soudan

(Dépêches à I’Blendard.)
Le Gaire, 16—Mudir Pachis qui eat &

Donghols, a été imformé qu'on ne lui en-
verra pasde troupes. Bi troupes à ss
disposition ne sont pas suffisantes pour
tenir têto à l'ennemi, pout se retirer de
1a ville,
Ke Caire, 16—Des nouvelles alarmantes

sont arrivées de Koroako, anvonçant qu’au
grand nombre de rebelles entourent Is place
et que si l’on n’envoie pas de renforts itn-

tement, la place sera forcée de se
reudre. À la réception de cette nouvelle,
ila été décidé d'ordonner le départ de
1400 soldats égyptiens eu garnison à l'Ax-
souan, pour aller au sucours des troupes
qui défendent Korasko,

Les réfugids de Berbes, qui sont anivés
d Iloresko, ont demandé su gouvernement
d'envoyer des chameaux pour leur douner
les moyens de s'échapper.

Londres, 16—Le Standard a des
dépêches confirimant le massacre do Berber.
Les employés du télégraphe qui ont de-
wuandé, il y a quelque tompe, à, quitter
leurs postes le long de la ligne entre Berber
et Assounu, out déserté leurs postes afin
d'éviter Lu captivité. Ile disent quo les
indigèues préteudeut être informés des
mouvements du Mahdi, affirment que celui-
ci se dirige sur le Caire.

 

Guerre du Tonquin
 

(Dépêches à L'Btendards”

P 16—Le Journal Officiel publie le
textsde la conveniion franco-chindise, La
Chine s'engage à respecter le traité récent
avec l’Anmamet tousles traités que la
France pourrait par la suite concluro avec
ce pays. .
Eu ralson de Vattitude couciliaute prise

par Ia Chine et la sagesse patriotique de
ki Hung Chang, la Francsabandonne
toutes ses réclamations d'indemuité pour
les pertes qu'elle n subies pendant la durée
des diticuftés eutre les deux nations.
La Chivo consent & la liberté da com-

wierce entre l'Aunam, la France at la Chine
et À cet effet, un traité de commarce sera
conclu avant peu,

Paris, 16—D'après les avis les plus ré-
cents M. Patenôtre, ministra français en
Chine, urrivera à Hué, la .capitalo d'An-
nam, le 20 courant.
Le Lot do sa visite est de conclure un

traité de commerce entre 1a France ct la
Chine. Le csbinet français a décidé de rap-
peler graduellement les troupes françaises
du Tonquin.
Le président Grévy a promulgué un dé.

cret relatif à In formation, de deux régi-
ments de troupes tonquinoises qui seront
commandées par des officiers français,

Les provinces de Knanghi, Quantung et
Yunnau, ue seront pas ouvertes au com-
morce international, comme on l'avait d'a
bord annoncé, mais sculement an commerce
français.

—Notro assortiment considérable de cha-
peaux d'enfants fait fureur. Hubert ot
Comtois, 685, rue Sto Catherine. |16m-4i

LE 24 JUIN

M. Benoit, socrétaire du comité d'orga-
nisation de la Société St Jean-Baptiste de
Montréal, à reçu ce matin, une lettre du
secrétaire do Ja Société St Jean-Baptiste de
St Sauveur de Québce, que cette société
sorait représontée à la célébration du 24
uin,
Uno autre lettre du mémo

été rogue du secrétaire de
Jeau-Baptiste de Chicago.

fEOTION 8TE-CUNÉGONDE

Cette section cat maintenant complète-
ment organiséu ; hier soûr, les différents
comitos 30 sont réunis à 1l*Hôtel de Ville
pour s'entendre sur plasioure points impor-
tants, Chaque comité a choisi un jour
pour ses délibérations.

Le comité du commerce n choisi le ven.
dredi, A 84 hrs; l'industrie, lo lumdi à 8
hrs; ot come d’habitude, tous les comités
sc réuniront tous les jeudis soir, pour s’oc-
cuper des intérêts généraux de la section.

Plusieurs oliciers ont manqué à l'appel,
hier soir, espérons qu’à l’avenir il vont
montrer plus de zèle.

Le nouveau président, M. Branchard,
t ao dévouer tout entier aux devoirs
charge, ce quiest un indice certain

Avis

Ceux qui out des chambres à mettre à le
disposition des étrangers durant les fêtes
de laSt Jean-Baptiste, voudront bien en
donner avis au plus tôt à M. Fra Benoit,
secrétaire du bureau d'organisation et de
renseiguements, 1618, rue Notre-Dame. i
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Deux insulteurd,
1 __æ. : 4

Il ya dés gens qui ont” de drdlea do
mœurs et'qitl sont mus souvent par des sen.
timents ou des iniéréts incompréhonsibles.

Mandi soir, McNamara, r, dont la
réputation oatpeu recommandable et que
Ia police oon pH très bien, Papeit
en compaguie d'an de ses pare re

pa; do s'arrêter au No 211 rue, St Ur.
ain, maison habitée par deux femmes, les

deux sœurs, de forcer la porte, d'iüsulter
ces femmes et de vouloir les battre,

Heureusément, ia police se trouva proche
et conduisit les deux insulteurs au poste.

Ce matin ils ont été condamnés d’abord
à$30 d'ameuds chacun-où à un mois de
prison. Mais sur loitrm Instances et leurs
promesses formelles de se mieux conduire,
amende a été réduite à $10 chacun,

—_—_—_—_—m——_— .

LaCompagnie du Grand
Trone °

On vient de terminer ot de soumettre le
rapport des affaires do la compagnie du
Grand Troncpour les derniers aix mois ex-
piruat Ie 31 décembre 1888. Les recettes
ont été pour cet espace do temps, do .£1,.
808,068 contro £1,871,038 dans les six
ols correspondant, l’an dernier, Les dé.

ures out été de 21,815,887 contre 41,-
371,000 en 1882, soit Une augmentation
de £43,987. .
A cela ou doit ajouter les montants qui

ont été reçus de la ‘ International Bri
Company,” le chemin de fer du Grand
Tronc et Chi les intérêts sur les bons
du chemin do fer de Wellington, Grey et
Bruce et sur le capital temporairement
employs et le dividende sur les actions du
chemin de fer de Détroit, Grand Haven ot
Milwaukee—1833,.£083,134 ; 1882, 2662,-
798 ; augmentation £20,826 ; de ce mon-
tant0on doitJéduire intérêts sur les

tares, bons, emprunts, etc, et
les loyers, s’élevant à @321,501, laissant
une balance nette de £361,833.

Cette balance, divisée suivant l'acte
FA donne for 0 oa £83,130 au
ran pot30p ce ou ,487 auGreat Weelirn, 1
La part du Grand-Tronc ajoutée an sur-

plus dela dernière moitié de’ l'enuée fait
un total de £255,986, ce qui va permettre
de déclarer un dividende decinq pour cent
pasannéequ le Ron et Second Stock
préférez et 3} Ojo par aunée sur le
troisième stock 8 -0 t une

 

 balance do £1,032 qui sera rappo pq
coupia do a pals moitié de l’année

Ta 5 !

La du Great Western va lu! per.
wetterdo déclarer un semi-dividendo;an.

provenant - des ::
indiquent une aogmentation de257-052
et le nombre des passagers a augmenté de
81,795. ;

Les revenus enant du trafio du fret
ont subi une diminution de £39,933, ou
de 206,673 tonnes.

CHRONIQUERELIGIEUSE
Mgru Smeulders, Commissaire Aj .

que, n adressé une chaleureuss diction
au Carcle Catholique de Québec, à l'èces-
«on de sou prochain pèlerinage. .

—Quarante-deux enfants, dont 28 petits
gargous ct 10 petites filles out fait Jour pre.
stecommunion, hier, à le basilique de

ce

l’Eon,
Panet

! On annonce la mort de l'honorable Louis
(Panet, conseiller législatif, arrivée ‘hier, à
Québec, Il était Agé de VO ans.”

! M. Pl’auct fut nowwé au Conseil Législa-
tif du Canada en 1852 et y demeura jus
jqu’à l'union. ll fut sénateur de février
13871 à mars 1874. Dopuis 1807 il était
conseiller législatif,

* M. Pauet était malade depuis plusieurs
‘années. On se rappelle que lors de ls vente
du chemin de fer du Nord en 1881, il se
fit porter en litière au Conseil Légialatif
afin de voter cuntre cette vente.

Les fuvérailles de Bi. Punet aurout lieu
demain,

Mort de Louis

ES
BANQUE ENFONCÉE

Vol a Lachute

Au moment ou nous mettons sous presse,
nous apprenons quo la banquo du bureau
de Poste de Lachute a été eufoncée la nuit
dernière et qu'une somme d'argont assez
considérable à été enlevée. Lo détective
Gladu eat parti co matin pour Lachute afin
tie connaître les circoustances de ce vol, et
pour faire des recherches,

Le télégrapho ne nous a encore rien ap-
pris ; on attend des nouvelles de winute
on minute.

Les Sœurs de Ste-Anne

Le 12 septembre 1848, quelques pieuses
femmes recevalent de Mgr Bourget, alors
évéquo de Montréal, l'autorisation de vivro
en communauté sous la direction du Révd
Messire O. L, Archambault, curé de Vau-
dreuil.
Deux ans plus tard, c'est-à-dire le 8 sop-

tembre 1856, cin "entr'elles faisaient
profession sous le titre de Filles de Ste-
Anne. Voici les noms de cs dignes ser-
vantes du Soigneur : Barie Bloudi, sœur
Mnrie-Anne, Julienne Ladonceur, sœur
Marie de In Conception, Justine Poirier,
sœur Maric-Michel, Suzanne Pinault, sœur
Meorie de l’Assoiption ct Salomée Véron-
neau, sœur Marie de la Nativité, A cou-
sidérer l’humble origine de octte commu-
nauté on eut étéloi de croire quo 30 aus
lus tard, ce petit arbre en apparence
ble, aurait pris les proportions d'un

chêne, et aurait eu des ramilications dans
toutes les parties du continent. Cependant,
d'est pourtaut ce qui est arrivé, les œuvres
de Dh sont toujours fécondes, nussi ces
digues Filles de la Bonne Sto-Anno se sout
multipliées commo par enchantement et
aujourd'hui leur action bicnfaisants 20 fait
sentir dans plusieurs parties du pays ot
même à l’étranger.

Des cinq fondatrices une seule est alléo
recovoir la courouno due à ses vertus, sœur
Marie de la Coucoption. Sœur Marie-Anne,
Quoique courbée sous Je poids des années
vit encore ct occupe Ia charge de première
ussistanto générale, Sœur o Michel est
mmpéricure d'une unison auxrasUnis ot
es deux autres occupen ntes charges
A 1s maison professe de Lachine,

Le but del'ordre est l’ensciguement, ce-
pendaut ces bonnes religieuses se © nt
Queiques fois du soin des hôpitaux, comme
Cela arrive dans la Colombie Britaunique
où par la force des circonstances elles se
sont trouvéca obligées d'en agir ainsi.

Aujourd’hui tous les établissements de la
communauté out des déléguées de réunies
à la maison de Lachine, qui est ls maison-
mire A Pollet d'y tenir un chapitre général
ui doit s'occuper de l’élection d’une supé-

rieure et d'autres affaires importantes.
D'après des notes quo nous nous sorbmes

procurés, la communauté compto présente.
ment 370 professes, 18 novices, 27 postu-
lantes et possède 32 maisons dans lesquel-
les les religieuses donuent le pain de l’in-
telligence A5,890 enfants. Ainsi, on le
voit, nous avions parfaitement raison de
dire quo co qui était un petit arbre en 1848
est devonu uu grand chènequi protège par
ses rameaux une nombreuse et intéressante

8,

8i nous ne craignions de blesser la
modestio de ces digues filles de Ste Anne,
nous poirrions peut-être parler de leur dé-
vouement et de leur fices, mais. Dieu
qui les bévit ai visiblement nous dit assez
combien lour œuvre lui est agréable,

Pour nous prions le ciel de faire croître et
graudir do plus en plus nos communautés
religieuses qui, dans 1a comme au.
Jourd'hal, ont fait ls gloire du Canada-

çais Les bonnea Sœurs de Ste Anne
Quoique les plus jeunes de nos communau-

s enseignantes, pe sont pas inférieures
aux autres pour lours sciences ot leurs aa.
voir. Elles ont fait leurs preuves. Les nom-
breuses élèves qui fréquentent leurs mai-
sous disent hautement laconfiance que les
parents reposent en elles. Ces bonnes reli.
giouses uouspardoonerous sans doute, si
nousavons oséles mottre un pou en lumib-
ro en faisant connaître, quoique d’üné ma-
nière bien imperfaite, leur œuvresi belle,
ai de et si utile à notro cher pays.

Plus nons ferons connaître le bon opéré
‘nos familles de vierges, plus on saurn

ex-apprécier, ot si par malheur, il se trou-
voit au milieu de nous des personnes pré-
juges leurs doutes n'auront aucune rai-
son d’être, devant l’évidenoo il faut bien
céder. Confons nos enfants aux maisons
religieuses,© sera notre sauve-garde,

 

 

 

EchosduPalais
JUGEMENTS

L'honorable j Mathieu a rendu les:
dex | ments suivants, ce matin:

efer va Rodier—Requête pour reje-
ter saisio-arrêt maintenne, Lo défendeur
était accusé d'avoir reoclé ses biens, mais
1a preuve de ce fait n'a pas été faite. d'une
manière aatisfisante.
W B Lambe vs The Keats Sewing Ma.

chine Coy.—C'est une de ces causes de taxe
imposée par le gouvernement de Québec sur
les sociétés en noms collectifs,
Le juge ordonne une miaudition de la

cause afin de savoir si la compagnie fait
affaires days Ia province de Québec, ‘

Terms de mai continud,
L'honorable juge Mathieu a aumei infor-

mé le barreau que le terme de mai, pour la
division d’Enquête et Mérite, sara continué
Jusqu'au dernier jour de mai.

Le d nombre de causes inscrites a
motive cetteee démontre
en outre que nos ne t
Tatond, a pa

Le terme de juin sera aussi probable-
ment continué jusqu'au neufjuillet,

“’Parasols—L'assortiment de
Jo plus complet qu'il
aumd beaucoup de dam

2 est
soit de voir,
es viennent tousles

jours s’en acheter, soit en matin, soit en
sols,on un parasol de fantaisie. Que

y
prix

celles qui en ont besoin s'ompressent

sont du Lamon 633

4 aller, afin d'avoir un beau choix. Les

colaJi —Îne
pou Sabin =

+
Te

   CoA
Incendie

St-Jean, N-B, 16—Le feu a détruit, ce
matin, ls fabrique de, voiture de J;:H.
Marks 4;LeeeoyasD ,

,000. avait as.
yarns, les autres n'étaient5assurés

ETATS-UNIS
Aux prises

Philadelphie, 16—Deux a Ji
Heveriu Patan et St-Clai er

1s rue, hier soir, Floverin à été blessé 26.
ricusement ; MoCaulley à été arrêté. |
Activité ,

New York, 17—Les rues présentaient ce
matin une activité extraordiuaire. De bon.
ne heure les bureaux des courtiers étaient
ouverts et bou nombre de règlements ont.
été faits, de façon qu'à l'ouverture de la:

leures couditions qu'ils ne l'avaient mais
été depuis plusieurs mols, Je
—Des Luuquiers do Londres out télégra-

des valeurs au cours de la Bourse. Cette
nouvelle à été accueillie avec la plus grande
satisfaction. ;
{ —L'association des surintendants des
‘asiles d'aliénés des Etats-Unis, dit que un
‘tiers des sliénds du pays, sont des ‘ imunil-'
‘grants étrangers. eo

, ANGLETERRE
‘Commission de transport

Loudres, 16—Les témoignages donnés
hier, devant la commission de transport des
vivres de l'armée en Egypteont fait voir

,Ties et le four um
Plusieurs balles du fourrage contenaient,

au centre, des briques vu autres matériaux,
le foin dans les paillasses pour les hommes
sentaient tellement mauvais, qu’il fut don-
né aux chevaux comunelitière. La rupture
entre les partisans de Parnell et le gouver-
nement est complète, -
La princerse Louise souffre & Battenberg

d'une entorse qu'elle s’est faite, en sautant
par-dessus une boîte à charbon.

Naufrage

Londres, 16—Le vapeur ¢¢ Illgrian * sur
la côte sud de l'Islande. L'équipage et les
passagers ontété sauvés, ’

FRANCE
Le princede Galles surveillé

Paris, 16—Un homme qui sedonne
comme journaliste, ronis qui est bien conuu
comme un fénien s’est rendu, aujourd'hui,
à l’hôtel où le Prince de Galles se retire et a
fait den perquisitions sur les ‘mouvements
du prince.

Mission sefentifigune

Paris,J6—On annonce du Zauxibar (Afri-
que Orientale} que le commissaire français,

 Revoil, n terminé les travaux de la
tmission scientifique pour laquelle il avait
été envoyé par le gouvernement français
dans cctte Isle. Les travaux ont duré qua-
torze mois.

Troupes peur Madagascar

Paris, 16—Le général Millot a ordonné
l'envoi immédiat d’un détachement de
1,500 hommes de troupes françaises à Ma-

‘ambassadeur du gonvernement hova à
Tamatave a proposé au général Millot de
céder à ln Frunce l'île qui se trouve sur ls
côte Nord-Ouest et de payer une indemnité
eu argent. Le général n refusé l'offre et de-
mande la reconnaissance du protectorat
français sur toute la région qui se trouve
au-delà du 16e degré de latitude Nord.

Les négociations sont de nouveau rom-
pues,

ALLEMAGNE
Un Espien 4

…… Berlin, 16—Le jugement de Leipsig du
capitaine Hentech, qui, avec M. vs
ki, l'écrivain polonais, ext accusé d’avoir
fourni des documents militaires allemauds
sux gouvernements français, autrichiens et
russes, excite à au très haut point l'intérôt
do cette garnison, car le capitaine Hentsli
a servi aveo distinction daus l'armée
sienue. Le gouvernement chetche à prou-
ver que lo capitaine Hentsh a reçu du gou-
vernementfrançais beaucoup d nt en
compensation des renseignements militaires
qu’il fonrnissait sur l'Allemagne.
On sait maintenant qu'après In guerre

franco-allemande, le capitaine Hentah quit-
ta l'armée prussienne pour ren ce
daus le corps do Ia télégraphio militaire et
qu'il sc retira ensuite au bout de quatre
ans en Allemagne. Il fat arrêté il y a deux
aus à Schoneberg, où fl vivait- d'une ma-
nidre luxurieuse sans qu'on connût ls
source de aa fortune.

Le capitaine Hentsh est un* ingénieur
distingué et l’auteur do plusieurs ouvrages
mili très-appréciés. ;
——— .

—Nous faisons une » cialité;des : cha-

 

en sois et des -Overs, Hubert et
mtois, 685, rue Sto Catherine.  15m-4i

———

Voleur arrêté.

"M.rT de Laprairis, vient de re-
trouver——à wnvrJE avait

mercredienlevé dans lanuit Lo
M. Jossph Fontaine, autrefois de Ment-

téal et actuelloment de Bélœil, arrêts‘sous
les circonstances suivantes le prisoñnierqui
se nomme Alphonse Bachand, dit Frappier,
jeune honime de 17 ans. Bachand. arrive,

er soir, chez M. Fontaine avec le cheval
en question ot lui offrit en vente. M, Fon-
taine questionna le jeune homme et trouva
étrange de le voir en on.d’uné si
bello bite; il acheta lo cheval et pria Ba.
chand de le mettre dans l'écurie: ce ‘qui
fut fait ; c'est alors que M. Fontaine gues.
tionna Bachand de nouveau, et cette ‘fois
d'ane manière plus sérieuse ¢ Bachand,
après beaucoup d'hésitation finit dire
qu'il avait acheté le cheval chez M. Doré.
—‘ Alors, allons ensemble’ chez M. Doré,".
insistait M, Fontaine ; le voleur se voyant

voulut chercher son salut dans la
te ; mais on le saisit bientôt et il est

actucllement sous la garde de M. Fontaine
qui attend le grand connélablo muni du!
Mandat d'amener nécessaire.

  

Le doigtde Dien
Un journal dos Etats-Unis, le Travail

leur de Worcester, annonce la mort sou-
daine d'un horrible blasphémateur, qui estarrivée le Jeudi Saint en soir. Voici les
particularités de l'affaire : lo Jeudi Saint

de see compagnons device s'assemblèrent
dans un hotel et se firént apprêter un ma-
gnisique tepas, ot il vassus dire que la

y était aussi,
Après qu'ils farent assis

lova ot leur dit que cela
« Dernier Souper * que Jésus
disciples, qu’ils 6
table le Jeudi Saint; et, continuant à
blasphémer, il prononça des paroles que ses
compagnons vice ne purent entendre
aus frémir. Tous se lerèrent pour protes- 

Coulley de Welmington, se sont battus sur

|

J

: oul mo

Bourse, les bureaux étalent dans de meil- [

phié à leurs agents on cette ville d'acheter |

que les viandes euopaque étaient pour-|:
propre.

'|itement avaut-hier,

‘matelotqui se noyera dans le post.

après-midi, cet individu et une douzaine

|

[*°6°

table qui fat entendu par.les voisine. L'a
parence du moribond tel d’écrit par
uarrateur, éiait comme d'un homme.
qui serait mob en regardant des cheses:

- Coeur dwRecorder.
. Loe 30mal,

Présidence de Son Honneur M,B,A.T.
de Montigny.

Louis Favreau, mennisior 28 aus, ivresse,
$2 ou jours,
Annie Mansean, 19 ans, ivresse, $5 Lu

15 jours.
1 Margaret MeNall, 47 ans, assaut, $5 où

Patrick Glean, 68 aus, Ayresse, $2 ou 16
ours.

. Margaret Thompson, 37 ans, ivresse $5

; Mons Smith, commis 29 ans, tresse,
$2 ou 15 jours, Le ee es.

Chronique Locale,.
 |

!  Amélioration—On s'occupe à renouveler
le en certains endroits du parc Vic1 .

Excursion —L'artillerie‘de, Ia ison
fait un voyage àQuébec, le jour de fête
de la Reine. .

{ Immigrants—Cent quatre-vingt immle
{grants sont arrivés co matin parl¢ vapour

©Mauitoban. par te, ape!
| Les bouchers—Quatre nutres bouchers
sont poursuivis, aujourd’hui, pour avoir
tenu abattoirs privés. oe

: —Lés.consomptifs devraient essayer
T'Allen's Lung 3 on peut l'avoir
‘chez tous les pharmaciens.

La boisson Le dimanche—Edouart Val-
pars, à été condamné à $80 d'amende
lavoir veudu de la Dolce le dimanche
i .
i Militaire — Les lieut.-colonels Hard.
wood et Cotton ont fait, hier, la visite des
jmagains militaires de l'île Ste Hélène,

| Accident—Annie Biffin, enfant de 9 ans,
ia été frappé par un cheval, en se rendant à
jl'école, hier matin ; il à reçu des blessures
sérieuses. :

| Mort subite—Un vieillard du nom do
! Pierre Bourbon, employépar la municipa-
lité do la Côte St Antoine, est mort subl-

Marin à l'amende—Thomns Collins, lo
jmatelot qui a assailli son su ur, à été
a été con é,co matin, $2 ot les frais
ou 20 jours de prison.

t

Cour salle — Joseph Gascon, accusé
d'avoir tenu ss cour dans un‘'état mal-

pre, a été condamné à $Il d'amende,
A150 de frais ou 4 jours deprison.

A l'amende—M. Charles - W Lindsay
marchand do la rue Ste-Catherine a dû
Payer une amondo d’une piastre pour avoir
obstrué le trottoir vis-à-vis son magasin.

Assaut— t MeNall épouse de P
M Connevillo àQuétoudanade «E matin pax
1s Recorder à $5 ou 1. mois de prison pour
avoir commis .un assaut sur la personne de
son mari.

Personnel—Nous apprenons ‘avec plaisir
que M. Napoléon Rivet, élève du coll
te Marie, à été admis à l'étude de In mé-

decine, après avoir subi un brillant exa-
men. Nos félicitations.

nietnuedépôchecine aoe SEG MAer, une er,

et àl'adresse Edmond Deland s Miller de
maudo si Mme Delard est morte. On ne
connalt ici personne qui porte ce nom.

Mortalité&—M. Norris, sténographbe offi-
ciel aupalais de justice, et ancien secré-
taire dela commission chargée de faire
l'enquête dans l'affaire du Pacifique en
1878, cst mort cette après-midi à l'hôpital
général. .

Accident—James Thomas Bales, matelot
du vapeur “‘ Avlona* s’est tué accidentelle-
ment, hier soir, en tombant dans le fond
de cale. La mort n été immédiate.

M.le coroner Jones à tenu une enquête,
ce matin, sur la corps dn défunt, et le jury
à rendu un verdict de mort accidentelle,

Voleur de parapluie—La constable Hotte
à arrété hier, sur la rue St-Jacques Al-
phonse Picard qui veuait, parsit-il,de voler

parapluie d'Evangeliste Bélanger.
matin la cause à été appelée devant M. le
Magistrat de police, mois, M, Bélanger
muyant pas comparu, Picard fut remis en

—Daus l’eau de Floride doMurmy et
Lanman, les plus affaiblis et les plus ner-
veux peuvent trouver dnsnlagement
Mise en quantité raisonnable dans l'éau du

Immigrants—Près de 200 immigrants
sont arrivés en cotte ville, hier, 600 0 ma-
tin, par le ¢¢ Parisian * et 300 le suir par
un autre vapeur, Sur les six cents 150 par-
tout pour Manitoba, d'autres pour Ontario, ‘
cinquante sont restés en + cette ville -ainsi-
que ciuquante de ceux arrivés le soir: La
plupart sont des écossais, US -
A propos de cada

vapeur ‘ Austrianont été .
cesjours derniers, de voir que lé
de leur compagnon Burks, ‘1

teur d'anatomie et leur avait été refusé.
D'aprèsla nouvelle loi, un cadavre livré.

au corner pour une enquête tenue à'la
morgue et qui n'est
parent, doit servir à

réclamé un)
Witude dc Tenstomie,!

une requéte audépartement de:ls marine.
ot despêcheries et a obtenu que le corps
do Burke fat inhumé par ses)amis. et les!
funérailles ont eu lieu hier: .
- Pour faire en sorte que de:

riveraine a reçu ordre de remettre aux su--
torités du propre navire le cadavre de tout;

—Pour un beau chapeau en duvet, dur
ou mon, voyez chez .Hubert etComtois,
688, me Ste Catherine. 16-41!

Poilà encore une autre belle guérison ob-:
tenue à M. J H Touxin et Cie, 1404,Notre-
Dame-Centre, Montréal — Je, soumigné,:
certifie aneJ'avais Ia Weatade de
peaux m qui me catsalent une déman-
Ecalson qui me faisait souffrir horriblement
et dinsi quo le démarigeaison et lès peaux
mortes me faisaient tombé léa cheveux con-
tinuellement ; ‘on m’a enseigné de faire

du grand remède Anglais connu eous
le nom de L Touxine
bouteilles de ce remède j'ai été
ment guéri et de plus, je
mes cheveux repoussent
8 Alary, artiste-peintre,

avoc deux
complêtes

certifi gs

477,rueAnheret
‘30ev-jne

NAISSANCE.
—En cette ville, le 1courant, là Dam

de M. L. Gariépy, un fila 18 Dame
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lessis. Line récompense à celut qui:
la remettraau No.458 ruo Sto-Cathering. 5il

AUX MEDECINS
i A NENDRE à (L'Amtomotion, In magnifs

mnoi m e a;Josifrres de médecinede feu 10 Dr. Vigne,
S'adresser à

6i-10m

L.E. Desmarais & Ct
Me.16 RUEStéLAURENT,Montréal ”

° Magasin tremens d'Eplise| *
MLA Ln

:_ SPÉOIALITÉS— du Sacré-Cœur d\ MÉFÉOIALITÉS-StatuesduSacré-Cœurde
les grandeurs. ]

fecti i ‘womendog,Burg reeseo
- Crucifix, Statues,

pol . ’ Médaiiice êtc., oto.
M, L, E. Ole. importe;tonter'lossmarthandin dronesof gat% ws Code Là

le Uno visite de In part des membres du
clergé est respootuousement solficitée.
8 mai 84 I.E. DESMARAIS & Cis |

©. CIROUX,.
. No. 458 RUE ONTARIO,

En face du Marché St-Jacques. us

lehGATT,OB CHAUSSURES~— Assorti-
rdres pour Ouvrage de pratique et

Banc toutecompetition. aPre

. LECONS DE MUSIQUE
ORGUE, HARMONIUM,PIANO
Harmenie,TeraLeel ;

/  Par:M, A, LANTELME,
Organiste,. Compositear et Improvisateur à
CA Professeur diplom6dans les éocles
et coîl du département de is Seine; mem-
bre du jury wusical de Franoe, ete.
péËjsdresser : Rue 81. Denis, 78,A!Mont-

ARGENT À PRETER ET-PROPRIETES
A VENDRE OU A LOUER.  !

à Manosdotaco arendreoMont.
rons, et aussi argent à prêter à des condi-

tions ilbérales. - S'adresser aux bureaux des
souss Fo. FAURE, Notaire, et gent
d'immeubles, No. 1297 rue St-Joasph St-Henri
de Montréal (Bureau de Poste). BEDARD,
Notaire, No. 150 rae Notre-Dame, Montréal.

n“Boe{Hcg
Séme Versement.

a BTR ee 2

 

sty nov rai
rio présent donné que L

ème versement sur lo -cap'
ce que, au taux de dix par cent,ou
piastres par action, à été fait payable
reau de ia Banque, au coin des rues St. >
çois-Xavier et Notre-Dame. à Montréal, le ou
‘avant le Sièmejour de Juin prochain.
et les actionnaires scat requis de faire lepals. ,

de ce versement a l'endroit et aujour
jus mentionnés, To ‘

Parordre du bureaus

Blue 5 Teo AeDe

Moutréat,3 avril 1880, .-

SIROP DU PRINCE DE GALLES.
* - Le Sirop du-Prince de:Galle®|

dis

"i

» mandé par tous. les bonsméde- |
*cins et .par toutes les mares qui ;
gen sont servi. Dcontient ;
de propriétésguérissantes, et‘foriifiantesqu'àtoun autre sirop
: CORNnU.. - ++." : ayn wd !

- ‘Les mères quiue lo connais- |
sent pas sont priées d’entréférer {
aux personnes quiont donnéles |

«certificats suivants et, qui pou;
*. raientêtrecomptés parcen
{de même force. Ga

+Pda'Ste: Märi
3 a us 1. oF =

C.D;MORIN, Bex’ © na; =Momsee on . 2

2 ‘* Pour l'information 3 !

Canes awh here beaucoup que lé ;
*- soit publié: IN y. abientôt trois an:
"ayant des ecfantd'inalades j'essayaide‘
1 deux outrois sortes de zirops sans ob-.

tenir aucun sodiagement. Q'est’ alors’

nce de Galles de Madame
wood je m'en ol, .depuis ce;
temps mes enfants sont bien etje crois -
réellementquesi j'avais eu de ce sirop:

4 plus vite, plusieurs de més enfantsqui‘
. sont morts seraient aujourd'hui eñ eus-"

‘ayant entendu parler du Siropdu:

: sl bonne santé que mes autres, "En:
consdquenoce j'en vend beaucoupes il.

 RS
‘28 Avril 1881, £2

o RMA ,; J
, Mr. C.D. MORIN,. i

 Momameen, EETR
aus désirons vous remeroier

_Odroment pour le Sirop du Prin
4Galles do’ Madame Harwood quevous
_housavez vendu depuis quatre®ans, a-,
« Pris avolr essayé de plusieurs autressis
. Popssans pouvoirempdcher nos enfants
- demourir(etnousen avonsdix de morts)
ayant entendu parler du sirop du Prin-
© de Galles nous nous en sommes
te , 6 ce n'est que depuis’‘os
teraps que nous avons pu’ élevér nos
sufints qul ételent toujours tris ‘ma.
ladifs. TI nous est fait indispen-
sable et c’est la seule chose qui’ nousait réussit.CT
Nous lerecommandons'ds tout cœur

; & fout nos amis et nous le considérons
cemme un véritable et un bien.
faitpaurtousceux qui ont des enfants ‘

ods EE——————————————
ter, quand soudain, ils s’aperçurent qu'ilpâlissait, et levant la main au front, hi_laignit de douleur à la tête.
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